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PARTE UFFICIALE 


TORINO, 2 OTTOBRE 1862 


OI 


‘:$ M. il Re, con Decreto del 30 settembre scorso, ha 
#sbeitato :le dimissioni offerte alla M. S. dal Ministro 
».di Grazia e Giustizia e dei Culti comm. avv. Raffaele 
’tonforti s e con Decreto dello stesso giorno ha affidato 
“peevvisorinmente la reggenza del Ministero di Grazia 
eniustizia e dei Culti al Presidente del Consiglio dei 
Migiletri, Ministro ‘dell'Interno, comm. Urbano Rattazzi. 
Le cena 

ID N. 832 della Raccolta Ufficiale delle Leggi 
dei Decreti del Regno d’Italia contiene il seguente 
Decreto: 


Ù 


VITTORIO EMANUELE Il 
“ Per grazia di Dio e per volontà della Nazione 
RE D'ITALIA 


‘. Misto l'art. 5 dello Statuto del Regno ; 

Sentito il Consiglio dei Nostri Ministri ; 

Sulla proposta del Nostro Ministro Segretario di 
Stato per gli Affari Esteri, 
‘Abbiamo ordinato ed ordiniamo quanto segue : 
fi Articolo unico. 
“.Piena ed intiera esecuzione sarà data alla Conven- 
slone Consolare conchiusa tra l’Italia e la Francia e sot- 
tescritta a Parigi addì 26 del mese di luglio 1862, le 
dl cui ratificazioni furono ivi scambiate il 13 settem- 
bre stesso anno. 
« Qrdiniamo ehe il presente Decreto, munito del 
Sigillo dello Stato, sia inserto nella Raccolta uffi 
ciale delle Leggi e dei Decreti del Regno d’Italia, 
mandando .a chiunque spetti di osservarlo e di farlo 
‘Bsgervare. 

Dato a Torino, addì 18 settembre 1862. 


VITTORIO EMANUELE. 
GracoMmo DURANDO. 


CONVENTION CONSULAIRE 
entre le Royaume d’Italie et la France. 


Sa Majesté le Roi d'Italie et Sa Majesté l’'Empereur 
des Francais reconnaissant l'utilité de déterminer, 
avec toute l’extefision et la clarté possibles, les droits, 
privileges et immunités récipreques des Consuls, Vice- 
Consuls et Agents consulaires, Chanceliers ou Secré- 
falrés, ainsi que ‘leurs fonctions et les obligations aux- 
quellas ils seront respectivement soumis dans les deux 
Psys, ont résolu de conclure une (Convention Consu- 
sulaire, et ont nommé, è cet effet, pour leurs pléai- 
potentiaires, savoir: 

Sa Majesté le Roi d'italie, M. le Chevalier Constantin 
Nigra, Grand Officier de son Ordre religieux et militaire 


des Sains Maurice et Lazare, Commandeur de l’Ordre : 
Impérial de la Légion d'Honneur, etc., etce., etc., son | 


Énviyé extraordinaire et Ministre plénipotentiaire près 
Sa Majesté l’Empereur des Frangais; 
“Et Sà Majesté l'Empereur des Francais, M. Edouard 


intona Thouvenel, Sénateur de l’Empire, Grand’ Croix I 
de son Ordre Impérial de la Légion d'Ionneur, de | 


l'Qrdre religieux et militaire des Saints Maurice et  La- 


APPENDICE 


cda 


“UN ‘GENIO SCONOSCIUTO 


rod 


‘Cantituazione, vedi ‘nî. 2417, 224, 225, 227, 
228 e 232) 


XVI. 


* Pensa dare colle mie parole alcuna spiuta a 
quell’elfusione che mi pareva prossima a prorompere 
dalle Jabbra di lui. 

i Essere amato! Diss'io. Non lo si ottiene che 
ad un prezzo : quello d’amar noi, e, voi, avete voi 
Yeramente, realmente amato qualcheduno nel mondo? 
7 Se ho amato ! Esclamò con impeto. Dio buono! 
Esa tutto amore la mia natura; era tutto amore la 
mia intelligenza; su tutto il creato, e sui miei. simili 
si versava potente, desioso d’operare, di sacrificarsi 
il mio affetto. Cominciò la mia famiglia medesima 
a rigettarmi. Mia madre si vergognò d’avere a fi- 
gliuolo un mostro qual era io; i miei compagni mi 
burlavano ed abusavano della debolezza delle mie 
membra per farmi segno ad ogni oltraggio. Un 
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au Département des Affaires Etrangères; 

Lesquels, après s’étre communiqués leurs pleins- 
pouvoirs, trouvés en bonne et due forme, sont convenus 
des articles suivants: ! 

Art, 1. Chacune des Hautes-Parties. con actantes 
aura la faculté d'établir des Consuls Généraux, Consuls, 
Vice-Consuls cu Agents Consulaires dans les ports, 
villes et localit6s du territoire de l’ utre Partie, 

Lesdits Agents seront réciproquement admis et re- 
connus en présentant leurs provisions selon les règles 
et formalités établies dans les pays respectifs. 

L'erequatur nécessaire pour le libre exercice de 
leurs fonctions leur sera délivré sans frais, et, surla pro- 
duction dudit exequatur, l’Autorité supérieure du lieu 
de leur résidence prendra immédiatement les mesures 
pour qu'ils puissent s'acquitter des devoirs de leur 
charge, et qu'’ils soient admis è la jouissance des ex- 
ceptions, prérogatives, immunités, honneurs et privi- 
lèges qui y sont attachés, 

Art. 2. Les Consuls Généraux, Consuls et Vice-Consuls, 
cu Agents consulaires, sujets de l’Ètat qui les nomme, 
joulront de l’exemption des logements et des contri- 
butions militaires, des contributions directes, person- 
nelles, mobilières ou somptuaires imposées par l'Etat 
ou par les Communes, à moins qu'ils ne possèdent des 
biens immeubles, qu’fls ne fassent le commerce, ou 
qu'ils n'exercent quelque industrie; dans lesqucls cas 
ils seront soumis aux mémes taxes, charges et impo- 
sitions que les autres particuliers, 

Ils jouiront, en outre, de l’immunité personnelle, ex- 
cepté pour les faits et actes que la législation pénale 
des deux pays qualifie de crimes et punit comme tels, 
et, s'ils sont négociants, la contrainte par corps ne 
pourra leur étre appliquée que pour les seuls faits de 
commerce et non pour causes civiles, 

Ils pourront placer au-dessus de la porte extérieure 


du Consulat ou Vice-Consulat l'écusson des armes de- 


leur nation, avec cette inscription: Consulat ou Vice- 
Consulat de... 

Us pourtont également rborer le pavillon de leur 
pays sur la maison consulaire, aux jours des solemnités 
publiques, religieuses ou nationales, ainsi que dans les 
autres circonstances d’usage, à moins qu’ils ne résident 
dans une ville où se trouverait l’Ambassade ou la Li- 
gation de leur pays. 11 est bien entendu que cès mar- 
ques extérieures ne pourront jamais étre interprétées 
comme constituant un droit d’asile, mais serviront, 
avant tout, à désigaer aux matelots, et aux nationaux 
l’habitation consulaire. 

Les Consuls Généraux, Consuls et Vice-Consuls ou 
Agents consulalres pourront de mème arborer le  pa- 
villon national sur le bateau qu'ils monteraient dans le 
port pour le service de leurs fonctions. 

Art. 3, Les Consuls Généraux, Consuls et leurs Chan- 
celiers ainsi que les Vice-Consuls cu Agents consulal- 
res ne pourront ètre sommés de comparaître comma 
témoins devant les Tribunaux. 

Quand la justice locale aura besoin de recueillir au- 
près d’eux quelques déclarations juridiques, ella devra 
se transporter è leur domicile pour la. recevoir de vive 
voix, ou déléguer, À cet effet, un fonctionnaire com- 
pétent, ou la leur demander par écrit. 3 

Art. fi. En cas d'empéchement, d’absence ou de décès 
des Consuls Généraux, Consuls et Vice-Consuls ou A- 


giorno trovai finalmente un-difensore e me ne feci 
un amico.... Ah! quanto io l’abbia amato quel tale, 


! nessuno. lo saprà mai.... E pure in stesso doveva... 
i Jo stessol.... 


Si coprì colle mani la faccia e stette ll alcuni 
minuti mutolo, ma singhiozzando penosamente. Po- 
scia si lasciò cadere seduto a fhe vicino e mostrao- 
domi la faccia disfatta da una viva benchè antica 


; angoscia, riprese con voce debole e sommessa : 


— Egli era bello, robusto, ardito, ad ogni eser- 
cizio di corpo, ad ogni forza, ad ogni audacia ac- 
concio e valente. Aveva buon cuore ed ebbe pietà 
di questo disprezzato scimiotto che era la vittima 


‘ «li tutti. Sotto la protezione della sua forza e della 
| sutorità che gli davano tutte le sue - belle doti io 


conobbi un po’ di pace in collegio. Io lo ricompen- 
sava facendo tutti i suoi compiti, ed amandolo come 
si nmerebbe in terra Ja personificazione del bello e 
del buono. Ero suo schiavo, M’avesse detto : — Am- 
brogio gettati giù da questa finestra del terzo piano 
per mio vantaggio, che? per nio piacere, vi giuro 
che l'avrei fatto, 

« M’aveva sottratto a tanti e sì forti tormenti! 
Voi non sapete che cosa sia sentirsi debole, bratto, 
meschino, ridicolo ed essere la mira degli scherni, 
delle risa, delle percosse -d’una ragazzaglia spietata 
che si compiace della vostra impotenza, che sghi- 
unazza alle vostre lagrime, che appunto là più vi 
punge, dove più vede che vi fa soffrire la ferita. 
Nessuna pietà, nessuna generosità ; una gara feroce 
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et Secrétaires qui auront été présentés antérieurement 
en leurs dites qualités aux Autorités respectives, seront 

de plein droit admis, dans leur ordre hiérarchique, è 
a exercer par inferîni les fonctlons consulaires, sans que 
les Autorités locales puissent y mettre obstacle. Au 
contraire celles-ci devront leur préter assistance et 
protection, et leur assurer, pendant leur gestion inté- 
rimaire, la jouissance des exemptions, prérogatives , 
immunités et priviièges réciproquement reconnus par 
la présente Convention aux Agents du service con- 
sulaire, 

Art. 5. Les Archives consulaires seront inviolables et 
les Autorités locales ne pourront, sous aucun prétexté, 
ni dans aucun cas, visiter ni saisir les papiers qui en 
font partie. i 

Ces papiers devront toujours ètre complètement sé- 
parés des livres ou papiers relatifs au commerce ouà 
l’industrie que pourraient exercer les Consuls, Vice- 
Consuls ou Agents consulaires respectifs. 

Art. 6. Les Consuls Généraux et Consuls pourront 
nommer des Vice-Consuls ou Agents consulalres dans 
les villes, ports et localit&s de leurs arrondissements 
consulaires respectifs, sauf l’approbation du Gouverne- 
ment territorial. 

Ces Agents pourront ètre indistinctement choisisparmi 
les citoyens des deux pays, comme parmi les étrangers 
et seront munis d’un brevet délivré par le Consul qui 
les aura nommés et sous les ordres duquel ils devront 
étre placés, Ils jouiront des mèmes privilèges et im- 
munités stipulés par la présente Convention, sauf les 
exceptions consacrées par l’art, 2. 

Art. 7. Les Consuls Généraux, Consuls et Vice-Consuls 
ou Agents consulaires des deux pays pourront s’adres- 
ser aux Autorités de leur arrondissement pour réclamer 
contre toute infraction aux traités ou conventions exi- 
stantes entre les deux pays, et contre tous abus dont 
leurs nationaux auraient è se plaindre. Si leurs récla- 


mations n’étaient pas accueillies par ces Autorités, ils* 


pourralent avoir recours, è défaut d'un Agent diple- 
matique de leur pays, au Gouvernement de l’ttat dans 
lequel ils résideraient. 

Art, 8. Les Consuls Généraux, Consuls et Vice -Consuls 
ou Agents consulaires des deux pays, ou leurs chan- 
celfers, auront le droit de recevoir dans leurs chance- 
leries, au domicile des parties et à bord des navires 
de leur nation, les déclarations que pourront avoir è 
faire les capitaines, les gens de l'’4quipage et les pas- 
sagers, les négociants et tous autres sujets do leur 
pays 

Ils seront également autorisés A recevoir, comme 
Notafres, les dispositions testamentaires de leurs na- 
tionaux et tous autres actes notariés lors ‘ éme que 
lesdits actes auraient pour objet de conférer vpothè- 

-que, dans lequel cas on leur appliquera les dispositiens 
spéciales en vigueur dans les deux pays. 


Lesdits Agents auront, en outre, le droit de recevoir 
dans leur chancellerie tous actes conventionnels passés 
entre un ou plusieurs de leur nationaux et d’autres 
personnes du pays dans lequel ils réstdent, et méme 
tout acte conventionnel concernant des citoyens de ce 
dernier pays seulement, pourvu, bien entendu, que ces 
actes sient rapport à des biens situés ou à des affaires 
À tralter sur le territoire de la nation è laquelle ap- 
partiendra le Consul ou l’Agent devant lequel ils seront 


ZELO TIZIIDE PRINT NEI 


a chi meglio farà dolorare e sanguinare quella po- 
ver'anima presa per segno dei loro colpi. Quante 
volte vedendo una ciurmaglia di monelli inferocire 
contro una povera bestiola, mi sono ricordato di 
quegli spasimi che mi torturavano il cuore e di 
quelle lagrime che mi rientravano a ripiombare co- 
centi sull’anima ! Sì nel bambino c’è tutto l’uomo. 
Quelle crudeltà infantili preaccennano quelle tre- 
mende con cui la società perseguita e conduce alla 
: disperazione od a riagire col delitto le sue vittime. 

« Fuor ‘del collegio, i medesimi scherni e le me- 
desime vergogne mi” aspettavano nel mondo, meglio 
coperte dalla vernice della cortesia, ma non meno 
maligne e crudeli, e non poteva più da tutti, come. 
prima, difendermi il valore di quel tale che io amava 
sempre con tutte le potenze dell’animo mio, e che 
pur mi lusingavo mi amasse.... Ah no! non mi 
amava, non mi aveva amato mai!... Udite, udite e 
giudicatene voi. 

« Col giungere dell'adolescenza e della giovinezza, 
anche in me nacquero nuove e indefinite aspira- 
zioni, quelle tormentose 6 gradite aspirazioni che 
inconsciamente ‘spingono l’anima verso l'ideale e sol- 
lecitano e preparano e addestrano alla grandezza 
l’anima dell’uomo superiore. Io era stupito e confuso 
di me medesimo. Non mi riconoscevo più. L’ullimo 
fra gli uomini e stimatomi io stesso. tale sino allora, 
mi sentivo delle vampe superbissime d'una eccelsa 
ambizione. Me ne vergegnavo fra me e me, na- 


scondevo accuratamente nel mio timido silenzio tali 
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zare, ete., etc., etc;, son Ministre et Secrétaire. d'Etat | gents consulaires, les Hlèves Consuls, les Chanceliers { passis, Les copies ou extraite de ces actes, diment 


légalisés par lesdits Agents et scellés du sceau officiel des 
Consulats, Vice-Consulats ou Agents consulaires, feront 
foi, tant en justice que hors de justice, soit en France 
soit eu Italie, au mème titre que les originaux et auront 
la mème force et valeur que s'ils avaient été passés da 
vant un Notaire ou autre Officier public de l'un cu de 
l’autre pays, pourvu que ces actes aient ét6 rédigas 
dans les formes requises par les lois de l’Etat auquel 
appartiennent les Consuls et Vice-Consuls cu Agents 
consulalres, et qu'ils aient ensuite été soumis au timbre 
et à l’enregistrement, ainsi qu'ì toutes les autres for- 
malités qui régissent la matière dans le pays où l’aeta 
devra recevoir son exécutlon. 

Dans le cas où un doute s'éleverait sur l’authenti- 
cité de l’expédition d'un acte public enregistré è la 
chancellerie d'un des Consulats respectifs, on ne pourra 
en refuser la confrontation avec l’original è l’intéressé 
qui en fera ga demande et qui pourra assister À cetta 
collation, sil le juge convenable. 

Les Consuls Généraux, Consuls et Vice-Consuls cu 
Agents respectifs pourront tradulre et légaliser touta 
espèce de documents émanés des Autorités ou Fonction- 
naires de leur pays, et ces traductions auront, dans 
le pays de leur résidence, la méme force et valeur 
que si elles eussent #t6 faites par les interprètes jurés 
du pays. 

Art, 9. En cas de décès d'un sujet de l’une des Par- 
ties contractantes sur le territoire de l’autre, les Au- 
torités locales devront en donner avis immédiatement 
au Consul Cénéral, Consul, Vice-Consul ou Agent con- 
sulaire dans la circonscription duquel le décès aura 
eu lieu, Ceux-ci, de leur còté, devront donner le néma 
avis aux Autorités locales, lorsqu’ils en seront informés 
les premiers. 

Quand un francais en Italie ou un Italien en France 
sera mort sans avoir fait de testament ni nommé d'e- 
xécuteur testamentaire, ou si les héritiers, soit natu- 
rels, soit désignés par le testament, étalent mineurs ; 
incapables, ou absents, ou si les exGcuteurs testamen- 
talres nommés ne se trouvaient pas dans le lieu où 
s'ouvrira la succession, les Consuls Généraux, Consuls, 
et Vice-Consuls ou Agents consulaires de }a nation du 
défunt auront le droit de procéder successivement aux 
opérations suivantes : 

1. Apposer les scellés, soit d'office, soit À la de- 
mande des parties intéressées, sur tous les effets meu- 
bles et papiers du défunt, en prévenant de cette opt 
ration l’Autorité locale compétente, qui pourra y assi. 
ster et apposer également ses scellés, 

Ces scellés, non plus que ceux de l’Agent consulaire, 
ne-devront pas étre levés sans que l’Autorité locale as- 
siste à cette opération, i 

Toutefois, si après un avertissement adressé par le 
Gonsul ou Vice-Consul à l’Autorit& locale, pour l’invi- 
ter è assister è la levée des doubles scellés, celle-ci 
ne s'étalt pas présentée dans un délai de quarante-hbuit 
heures, à compter de la réception de l’avis, cet Agent 
pourra procéder seul à ladite opération. 

2, Former l'inventaire de tous les biens et effets 
du défunt, en présence de l’Autorité locale, sl, par 
suite de la notification susindiquée, elie avait cru de- 
1 voir assister À cet acte. 

{ L'Autorità locale apposera ta signature sur les pro- 
cès-verbaux dressés en sa présence, sans que, pour 
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eccessi di pazzia, avrei voluto dissimularli anche a 
me stesso. Ma ne’miei sogni pertinacemente tormen- 
tosi m’appariva la felicità seducente nel sorriso non 
solo della bellezza, ma della gloria. Un giorno scop- 
piò in me l'ispirazione come un fulmine, quasi per 
un lampo mi vidi d’un subito illuminato l’esser mio 
e il mio destino e scoperto il segreto delle mie an- 
goscie: mentali. Ero poeta! 

« Poeta! Re della terra, re del pensiero! Favorito 
da Dio d’una scintilla maggiere della sua luce divina; 
sentendo nel proprio più vasta l’orma del suo spirito 
creatore; capace di padroneggiare il mondo dell’i- 
deale, di apprendere il sovrintelligibile, di accostarsi 
al miracolo della creazione. Essere infimo, debole, 
il più dispregiato fra gli uomini e conoscersi degno 
ed aspirare a divenire il primo, il coronato dalla 
più splendida cerona! Capite voi quali intime esel- 
tazioni e quali segreti affanni, quali inquiete lusinghe 
e quai terribili accasciamenti s'avvicendassero e tur- 
bassero l’anima mia nella oscura giovinezza? 

« Quella oscurità che mi.riparava dai dolori e dai 
danni della vita, mi tornava pure la maggiore delle 
disgrazie. Che cosa non avrei dato per potere ad 
un tratto comparire innanzi al mondo cinto splen- 
didamente di quella luce di poesia che mi sentivo 
nell'intelletto e nel cuore? E con tutto ciò avevo di 
me e de’ miei versi una timorosa vergogna. Li na- 
scondevo agli occhi di tutti, colla cura con cui si 
nascondono le traccie d’un delitto. Se il mondo a- 
Vesse risposto mai calla beffa a qual vero sangue 


i lprléa, conserver le mobtant des créances quel'on réa- 


È Apa 


. tous les papiers et documents propres è éclalrer la 


, @& Vice-Consuls cu Agents consulaires devront l’exé- 


‘ alors de plein droit la liquidation qui auraij été su- 


UH 


sen interventica d'offite dans sti actes, elle, ;Polaso. Da 
xiger des droits d'azcune neplce: “ * 

3. Ordonner.la ventò “aux. encheree pabliques' de 
tous. les effeta, mobiliers de la succession qui pourraicht- 
sa, detbriorar. ef/de ceux d'une conservation: dificile, 
comme, aussi des récoltes ‘et ‘efets:’ pour la vento des- 
agela {l se présentera des circonstances favorables. 

* ‘I Déposer en lica sùr les effets et valeurs lnven- 


lisera, ‘ainsi que le produit des rentes que l’onvperce-" 
vra, dans la. maison consulaire, ou les confier è quel- 
que commercant présentant toutes 'garanties. Ces dé- 
pots devront avolr Ileu daris l'an cu l’autre cas, d'ac- 
ora avec l’Autorité locale qui aura assistò aux opéra- 

lons sntéricures, si par sulte de la convocation men- 
au paragraphe suivant, des sujets du pays cu 
d'urie Palssance tierce sé présentalent comme intéres- 
8és dans la succession ab infestat ou testamentaire. 

$ Annoncer le décès et convoquer, au moyen des 

Journaux de la località et de ceux du pays du défani, 
si cela était nécessalrey les créanciers qui pourraient 
cxister entre la-succession ab intesfat ou testamentalre, 
afin qu'lls. pulssent présenter leurs titres respectifs de 
ceréance, diment.justifide, dans le délai fixé par les lo!s 
de chacun des deux. pays. . 
s S'Il se présentatt des créanciers contre la succession 
testamentalre cu ab salestaf, le payement de leurs créan- 
ves devrait. s'effectuer dans le délai de quinze jours 
après la clòturo do V'inventaire, s'il cxistait des res- 
soufces qui pulssent-ètro affeciées à -cet emplol, et 
* dans le cas confratre, aussitòt que les fonds nécessalres 
_ aurafent.pu étre rialiség par les moyens les plus con- 
‘-venables; cu enfin dans le délai consenti, d'uc commun 
accerd; entre, les Consula et la majorità des Intàresséa. 
SI 108 Gonsuls respectifs se refusaient au payement da 
tout cu partie des créances, en' alléguant l’insuffisance 
des valeurs de la succession pour les satisfaire, les créan- 
clers auront.le droit de demander è l'Autorité compé-- 
tente, s’Ils le jugealent- utile à-leurs intéréts, la faculté” 
de se consiituer en Ctat. d'union. î 

Cette déclaration obtenue par les voies légales éta- 
biles dans chacun des deux pays, les Gonsuls'ou Vice- 
Gonsuls devront falre immédiatement la remise à l'Au- 
torité jadiciaire cu aux Syndies de la falllite, selon qu'il 
appartiendra, de tous"les documents, cffets cu valeurs 
appartenant è la succession testamentalre ou ab infestat, 
les dits Agents demeureront chargés de représenter les 
© héritiers.absents, les mineurs, et les incapables. 

En tout cas, les Consuls Généraux, Consuls et Vice 
Consuls ‘ne pourrent faire la délivrance de'la succes- 
slon cu de son firoduit aux héritiers légitimes cu‘à leurs 
mandatalres qu'après l'expiration d'un délai de six mots 


è .partir- du ‘jour ou l'avis du décès aura ba publié |: 


dans les journaux. 

6,- Administrer et liquider enx-mémes, cu par une 
personne qu'ils uommeront, sous leur responsabilité, la 
waccession testamentaîre ou ab infestat, sans que l’Au- 
torité.locale ait À Intervenir dans lesdites opérations, 
4 .molns que des sajets du piys ou d'une tierce Puls-” 
sapce n'aient à faire valotr les droits dans la sucdession, 
Car en-co cas, s'il survenait des diffidultés provenant 
notamment de quelques réèlamations donnant lieu A con- 
testation, les-Consuls Généraux, Consuls, Vice-Consula 
et Agents consalaires, n'ayant aucun droit pour ter- 
miner ou résoudre ces difficultés, les Tribunaux di 
Pays devront en-connattre, selen qu'il leur appartient 
d'y pourvoir ou do les juger. 

Lesdita Agents consulalres agiront alors comme ré- 
Pprésentants de la succession testamentalre ou ab intestat, 
C'est-è-dire que, consérvant l'administration etle droit 
de liquider définitivement ladite succession comme aussi 
celui d’effectcer les ventes d’effets dans les formes pré- 
tédemment' annocées, . ils veilleront aux intéréts des 
héritiers et ‘auront’ la facult6 de ‘désigner des Avocats 
chargés de svutenir leura droits devant les Tribunaur. 

Il est bien entendu qu'Ils remettront à ces Tribunaux 


‘question soumise à leur jàgement. 
Le jugemont prenoncé; les Consuls Généraus, Consuls 


cuter s'ils ne forment pas appel, et ils continueront 


spendue jusq'à la cobelusion du litige. 
47 Organiser, s1l'y a lieu, la tutelle ou curatelle, 
conformément aux lois des pays respectife. . 
Art 10. Lorsqu'on francais en Italie eu un italien 
en France sera déc3dé sur un point où fl ne se trou- 
veralt pas d’Agent consulaire de sa nation, l’Autorité 


Ceti ee] 


dell'anima mia! Guai! Li amavo tanto! Mi pareva 
che ne sarei morto. . 
« Così non la poteva sai Deliberai aprirmene 
a quell’unico amico che avessi. 
« Alfredo — non gli darò che questo nome — 
era allora nel mondo quello che era stato in colle 


. gio: bello; ‘audace, simpatico, beneviso a tutti, te- 


moto dai rivali pel suo valore; desiderato da tutte 
le società pella sua piacevolezza - ricerco da ogni 
salotto , primo in tuto che imprendesse., in ogni 
dove egli.comparizse, cavalcava come nessun altro 
meglio di lui, suonava con sentimento e componeva 
delle romanze e delle melodie che le signore ese- 
guivano con amore nelle serate musicali ; scriveva 
delle gaie leggerezze su pei giornali e degli affet- 
tuosi facili versi per gli A/bum delle dame, che gli 
valevano una certa gloriola di letterato e il titolo’ 
d’uomo di spirito, cui egli si confermava con una 
invidiabile franchezza e subitaneità di motti e di 
rimbeccate. Fra upo di quegli ingegni che riescono 
in.ogni cosa a cui s'accingono, ma dei quali la de- 
plorabile: facilità impedisce che acquistino profon- 
dezza.in alcuna. - , 

e Jo cercava di vederlo il più sovente che po- 
tessi;.roa egli, tutto preso dalle brighe e dalle fre- 
quentazioni del del mondo, senza pure sluggirmi, rado 
era mi.concedesse pochi minuti di colloquio e di 
sua compagnia. Alcune Siate m'ero accorto che la 
mia presenza non era quella che più pli Lalentasse; 
cd io pella mia umiltà gli davo ragiune c mi dicevu 


.sultat de- ces’opérations à l'Ambassadg du Ala | Légation 


| ab intestat ou testamentalre, se présentereit personnel- 
| lement cu enverrait uh délégué sur les lieux, l'Autorité 


«Consuls et Vice-Consuis - négligeatoni de s'y rendre en: 


‘le chargement et le déchargement des npavires, et la 


‘Agents consulaires séront chargés exclusivament du 
imafntien de l’ordre Intérieur à bord des navires mar- 
‘chands de leur nation; ils règieront eux:mémes les con- 
«testations de toute nàture qui seraient survenues entre 


tetrlioriale coniplithte proctderé;; “edatorsiimeni Ala 
dgislatlon du.pays; è l'Inventalre den elfets et'Alla li- 
quldation des biens:qu'il abra lalseds; et sàra tenne de 
rendre comptà dany 3 plus bref délal ‘possible; du ré- 


sonnés réclaméos’ falsatont. ‘noliemment‘partio de Piquis 16 
page Sur cotte demande ainsi fustifito i la'remise des. 
déserteurs ne pourra étre refasée. Oa dorisiera en cu” 
tre avxditi-Agents corsulalres'tout Sòcours et toute 
assistance pour la recliérclia et -Tàrrestation" de ces (d8: 
serteurs qui seront condults dans Îes prisons du pays et 
y seront détenus è la demande et au fraîs da Consul : 
“ou Yice-Consal , jasquià: ce,que "celalci trore une se 
session ‘de les falre partie. “ o 
a “Cet emprisonnement ne pottra turof Dis “de "trols' 
mois après lesquels et moyennazt un avis donré au 
Consul trois jours è l'avanee, la liberté (sera renduo au 
prisonnier, qui ne pourra ètre incaroéré de nouveau 
_péur la’ mème cause. +. 

‘*fouteloti sl le dAsertour avait li quelque delit 
A terre, l’Autorité locale pourralt surseotr A l'extradition: 
“Jasqu'à-ce qué le ‘Tribonal eut'rendu sa sentence; et 
que celle-ci eut recu È pleine et entière exéeution,- 


qui dolt en connaltre, on au Consulat cu Viee-Consulat 
le plus voisin .du lieu où se sera ouverte la succession 
ab intestat ou testamentalro 0 i... 

Mais, dès l'instant qué TAgent: consulaftà6 plus rapì. 
prochè du polit'où'sé seralt'dateriò dite sticcession * 


locale qui sera intervenue devra se coaivrmer À ce 
que prescrit l'article précédent. 

Art. 11. Les Corisuls Généraux, PELrA flce-Gon-” 
suls an Agents consulàlres des deux États, connaîtront 
exclusivement des actes d’inventalres et des antres opé- 
rations pratiguées pour la conservation des biens et 
objets dè toute nature laissés par les gens de mer et 
les passagers de leur natioh qui décèderalent À terre 
ou è bord des navires de leur pays, # soit pendant la 
traversée , solt'dans le port de lear amrivce.” 

Art. 12. Les Consuls Géaéraux, Consuls' ‘et Vice-Con- |. 
sula on Agents consulalres pourfont aller petsonnellè- 
ment, ou envoyer des dé!égués A bord des ‘Davires de 
letir nation après qu'lis auront ét6 admis' sn -Ibre pra- 
tiqne; Interroger les capitaines et l'équipage; examirier 
les paplera de bord; reccvoir les ciclaratona sur leur 
voyage, leur destination et les Incideyts de' la traver- 
801 dressor leg manifestes ei faciliter l'expèdition, de 
leurs’ navires; ‘enfin les accompagner, devant les Tri 
bunaux et dans les bureaux dé l'administration du pays, 
pour leur servir d'interpròtes et d'agents ‘dans les al- 
faires qu’ils anront à suivre ou les demandes qu'ils au- 
ralent è former. 

Il est éonvenu que les Fonctidtinaltes de l'Ordre jo: 
diciairò et les Ofilolers et Agents da li idoane ne peur- . 
ront, cn aucun cas, opérer ni visites, ni recherches à 
hprd des navires sans ètre accompagnés par le Consuì. 
gu Vice:Consul de la nation è laquelle, jces navires ap. 
partiennent. Ils devront également: ‘prevenire, en temps, 
opportun , Icsdits Agents Consulaires'porr qallls assì- 
stent aux déclaratioris que les capitaines et les équi». 
pages auront è faire devant les Tribunaux' et dans les. 
Administrations locales, “afio d'éviter‘ainsi toute erreur. 
cu fausse Interprétation qui -poutr it nulre À l'exacte 
administration de la justice. *- 

La eitation qui sera adressée è ‘cet elfet aux Consals: 
et Vice-Consuls Indiquera une heore' précise, et si les 


marlis ou autres Îndividus de l'équipage;; sujets du pays 
dans lequel 8 'effsctuera la désertion, sont o exceptés. des 
stipalattons du present article.” 

‘Arti 13. Toutes les  fols qu'il n'y aura pas -de stipr- 
lations contralffes entre les armateura,- chargeurs et as: 
sureurs, les avaries quò les nivires des deux pays auront 
souffertes eri mer, solt qu'ils' entrent dans les “ports 
réspectifs volontalremient ou par relàche” forcéo; seront 
Tegléos par les Contuls Généravs, Consuls, Vice-Consals 
èn'Agents consulatres de leur nation, è moins ‘que’ deu 
‘sojets' du pays “dans lequel réstderont lesdits Agénts, 

ou ceur d'uné tierce' Pulssance,” ne. soient” Intéressés 
dira des arariès;. dans ca cas, età défaut de ‘tom- 
promis amiable etitré toutes ‘les' partis ‘intérassées, 
elles devràlent étre régiées par l'Autorità locale. ° 

Art 16. Lersqu'on navire* appartenent sè Gouver-, 

nement cu d des -ssujets ‘de lune des Hautes-Partics 


dell'autre, les Autorités lorales devront porter le falt a’ 
là connalssince dù Consul Généra], Gonsal; Vice-Corisat 
où Agenì consulairo de la &lrconscription, et, Aè son' 
défàut; è celle du Consul Cénéra!, Consul, Vice:Consul 
ou Agent consulalre le plus voisin du lieu de l’accident. 

‘Tovtes les ‘opérazione | relative au sauvetage des, na- 
gres ‘francais, qui ‘naufrageraient bu échoueralent dans 
les eaux' ‘territoriales de l’Italle, seront dirigées par‘ les 
Corisuls Générauxi Consuls, Vice-Consuls et Agents cu 
"| Agents corsulaires ' ‘de France; réciproquement . toutes' 
les opérations relatives 2 ausauvetago ‘des ravires taltens: 
qui. naofrageralent ou 6choueralent dans. les ‘eat’ “ter? 
ritoriales' de' la ‘France, seront dirigées par les ”Ccorsuls' 
Généraux, Consùls, Vice-Consuls cu Agente consulatiea’ 
d'Italle. 

“L'intervention ‘des Autorités' locales’ ni 'aura lieu del 
les deux pays ‘que pour assisior les Agents consulaires;” 
maintenir l’ordre, garantire les intéréts des sinvetenrà. 
éirangers è l'équipage, et. assurer l'extcutiòn' ‘des di-° 
spositions à observer pour l'entrés et la sortie der mar- 
Chaadices sauvées. 

En l'absence et fusqu'à l’arrivée des Consuls cbabins, 


personne ou de s'y faire représenter par un. délògue , 
fl sera procédé en leur absence, ‘. 
Art, 19, En tout ce qui concerna la police des ports, 


sùrté des marchandises, biens ‘et ‘effets, on observera 
lès los, ordonnances et règlements du pays, 
Les Consuls Généraux , Consuls et Vice-Consuls cu. 


personne qu'ila délégueront ‘A cet effet, les ‘Autorités- 
le capitaine, les officiers du navire et les matelota, et 
spécialement celles relatives à la solde et À l’accom- 
plissement des engagèments réciproquement contraciés. 

Les Autorités locales ne pourront intervenir que lors- 

que les désordres survrènus è bord des navires seralent 
de natare è treubler la tranquillità et l’ordre publio, 
A terre ou dans le port, cu quand une personne du 
pays, où ne faisant pas partie de l'Equipage , 8'Y tro- 
vera mé!ce. 
Dans tous les autres ca», les Aotorités précittes. se 
borneront à prèter tout appui au Consuls et Vice-Con- 
pin vu 'Agects consulaîres si elles en sont requises par. 
» pour falre arréter et condulre en prison tout in-, 
divida Inscrit su le ròle de l'équipage chaque fols que, 
pour un motif MIAO, lesdits Agents Je Jugerony 
convenable. 

Art, 18. Les Consuls Généranx ’ Consuls et Vice-Con- 
suls ou. Agents consulaires pourront faire arrèter'et 
renvoyer solt à bord, solt dans leur pays, les marins. 
et toute autre personne falsant, è quelque titre que ce. 
soit, partie des équipages des narires de leurzuation. 
qui auralent déserié. . 

A cet effet, il devront s'adresser par scrltfaox Aus 
torités locales compéténtes , et justifier, an moyen de 
la présentation des rezistres du bàtiment cu du ròle de 
l’&quipage , ou si le navire éta't parti, ‘en‘produlsant 
une copie authentique de ces documents, que les par-. 


pour la protection des Individus et la conservation 
des objéts qui auront été ‘sauvés du. naufraga |“. 

;L'intervention ‘des Autbrités locales, dans“ ces “alt 
férents” "cas, ne, donnera lieu è la ‘perception' ‘de frale; 
d’aucune espèce,” hors ceux que nécessiteront les ‘opé:. 
ratlons du sauvetage,. et la conservation des objets 
sauvés, ainsi que ceux auxquels seralent | ‘souinis, en’ 
pare! cas, les navires natlonanz: 

En cag de doute sur la nattonalité des nayires' nau- 
fragés, les dispositions mentionnées dans le présent 
article-seront de la compétence ‘exclusive de l’Autorité 
locale. 

Lesltautes-Partles contractantes conviennedt en ‘outre 
que les marchandises et effets sauvés ne seront sujets 
au .payement d’aucun droft dé-dousne, à molhs'qu Pon 
ne les ‘destine à la consommation intérieure. 

‘Aît: 17. Les Consula Généraux, Consuls, Vice-Consuls 
et Agents consulaires respectifs, alnsi que’ les.Chan- 
cellers, Secrétaires, Elèves cu ‘Attachés’ consulaires, 
joulront dans les' deux Days ‘de toutes les ‘axemptioos, 


{ 


classe de la nation la plus favorisée. |. 

Art. 18. La présente Convention sera en iaia pen- 
dant douze années, À giator du joue de I'échange des 
ratifications ; si ancune des. Ilautes-Partles contrfctan-. 


ru rppsczza 


_——_r ———__1lÉ_ce 
diede a palpitare come'in faccia ‘ad un gravissimo 
pericolo. Egli aveva il suo ‘solito aspetto gaio,. leg-. 
‘gero, di sollazzevole amenità. Disse essersi stupito 
e rammaricato di non più vedermi da tonti ‘giorui; 
essere venuto a vedere: che cosa: stava facendo 
nella solitudine del suo ‘nido questa gufo selvatico; 
mi ‘parlò in un momento, senza che io ‘potessi: e 
cercassi neppure di, metiere una *parola, d'una infi- 
nita quantità di cose ‘-diverse,. con una continuata 
sequela di facezie e uno schidppettio incessante di 
motti. De’ miei versi non: pareva nemmanco ricor- 
darsi: Avrei voluto chiedergliene, e mi mancava il 
coraggio. Alzatosi ner partire, mi sollecitò ad uscire 
‘con lui: aveva-da recarsi a un certo convegno, ed 
io ne lo avreì accompagnato, così avremmo allun- 
‘| Gato il piacere di'.star insieme. Feci a suo tàlento. 
Quandò fummo: presso al luogo a:cui egli era di- 
retto, mi disse’ finalmente come per un inaprovviso 
venirgli alla memoria: 

<— Ah! Ho lotto i tuoi versi. Me ne-rallegro 
teco. Sai che non c'è male? Con-qualche tocco qua 
e 18, con qualche correzione, con' qualche - cambio 
di verso, davvero che sono una cosa pese 
lissima. Ò 

«iosentiva farsi più agiato il mi. dita 
. «Egli continuava : 
“ ‘a Anzi ho pensato una cosa. Mi» cabd; le no- 
stre produzioni letterarie , per giuticarle a dovere 
noi-stessi , bisogna vederle stampate. La-slampa è 
coms alle scenicho composizioni la luce della ri- 


che, pel soddisfacimento e pel vantaggio ‘che * pro: 
vavò io in vederlo, non avevo il diritto di «distorlo” 
dalle sue, occupazioni e dai suoi piaceri. Meco pòi,' 
egli trattava con una certa urbanità e bontà ‘di’ 
tolleranza, se così posso dire, come un ricco di ge? 
nerosi séntimenti che faccia elemosina di qualche: 
buona parola ad un misero affamato di affetto: C'era: 
ancora la protezione e la superiorità di colui chie a- 
veva difeso il perseguitato collegiale. “a 

.« Quando io gli venni iananzi con alcuni de’ taiei 
versi tremavo come un accusato che si presenti 
innanzi al stro giudice. Gli dissi balbettando ‘il fatto” 
mio. Alfredo fece l'atto di stupore di chi oda la 
più nuova ed inaspettata meraviglia. Un leggiero 
sorrisino di beffa mi parve corresse sulle sue 
labbra. 

<«— Che? Tu fai dei versi? Esciamb egli. ‘Ta possi 
a scrivere? Ma bravo! Udiamo un po' questa roba: 

s— Oh no: diss’io: non avrò mai il coraggio di. 
leggerteli. Prendi queste carte. Guardale: tu si 
e dimmene poi. 

e Gli lasciai i miei scritti e faggii o poco meno, 
colle fiamme alla faccia. ’ 

« Stetti alcuni giorni senza vedere Alfredo. Avere 
un gran’ desiderio di correre da-lui a--saperne vil 
giudizio, e non nsavo. Gli-era come esi trattassé © 
d’una sentenza da cui tutto il mio avvenire avesse 
a dipendere. . 

« Una sera finalmente vedo Alfredo etttratini in 
casa. Impollidii dall'emozione, e il cuore mis 


encòrè, è “partir a sr Jour ‘oò l'une o ‘on, 


Les iiantes-Partios contractantes conviennent que les. | 


Consili, VYice-Consuls cu Agents consulaires cu ‘do lal- 


locales devront prendre toutes les mesures nécessaires: s 


> 583 Lt di’ Chezadi ehi (Aosta) CIA “anzio! 


‘ie p'afoli notifé 4 T'anitro une aunég avant l'ergiration 


dé ice termé, 3001 intention, den Jaira: cesseriles'eifets, 
elle continuerait, & rester €n yigueur yigueur pesdant.une année 
Vanta dex Iailot, 
les: contractantes l'aura dénoncée. seagate 
‘Art: 19, Les stipplations ‘qui “précodeni soviapeeda 
tolres dans les deux États. Sé ot soa fi. 
changé des ratificationa, ..;. ?°. e PARei STE 3 
Art. 20, La présente convenilon stra; ratifito € Ren: - 
ratifications en seront échangsàs Li ‘Parla, unit que ; tal 
falre se pourra. '- VE: 
“ En fol ‘de quol les Piatpotentiaires respoctili ont’ sf... 
‘gn6 la présente Convention. a y ‘out spot 10.5 nceau; 
de leura armes. SI s 
Falt è Paris, en donde’ {gia 
do grace 1862. ‘. i 
i Bigné 3. «NIGRA 5° A 
an TnouvesEL' Pais 
; ati Por copia” cgutormi all'originale 
“Torino ded agosto (1862 a SÈ anzi 
vito MELEGANI.. 
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LA , GUARDO i pi DI STATO. RA 
a PIER GLI AFFARI: DI GRAZIA E; ‘Glusttztà; ago 
5°. E DEI\CULTI Si 


“vigili siaisichiali Doereit in. data 3 a fl senta 


“| coi quali venne fatta: :rlserva di, determinare. Ji ‘Boro! = 


in. cui” avrebbero ‘avuto ‘principio. gii. ‘esami per gii aipis,. 
ranti alla nominà di Uditoré ‘a' séns0 del | Li ù 
maggio 1861, E ; i 

Ordinx quanto segue : > K Ò 

«Gli esomii per gli*aspirani!. «alla i nbrainà ab dalia 
nei distretti delle Corti d'appello di Ancons, Bologua,\ : 
Brescia, Cogliari,-Casale, Catania, Genova; Messina, ; 
Milano, Palermo, Parma” e torino pente: Ù 
20 del-prossimo mese'dinovémi dt ahi 

Dato a sede ul 30 settembre 1662. 


te DIREZIONE cemeRALE DEL. ‘DEBITO. Fon 
> DBL REGNO’ D'ITALIA. RS TISAI 
| Presentandosi, alla. Direzione enerale sitota” di,ren- - 
dita sia ‘per csimbio,” sia’ per- translazione, ‘tramuta- 
mento, vincolo 0 disvincoto”: viene ‘rilasciata una. vl 
ceruta che ' va distinta con numero’ spéclàle ‘di: posi 
zione ed altro'di' ordine: Lr antico on luni d terno. 
“SÌ avvertono perciò ‘coloro ‘ché sollecitano operazioni ! 
‘su titoli: già ‘ presentati" d'indicare J'numeri. ‘anzidettiò | 
colla’ data della ricevuta stessa; in contrario. non "pò | 
trà essere provveduto sulla datare riedesima;rnd dp ‘ 


ceti prnzires LemaRALA “EL pato PUBBLICO. Hi 
DEL REGNO D'ITALIA | ve giati De O 
; i {Ba Pubblicazione) ma Wi. isti 

bici dla disposizia: pi degli'articoli 31 della |’ 
‘Legge 10 luglio 1861° ‘47: dol” ir 3 stesso. 
mese' d'anno; +"! i "a 

-. SI notifica ché titolari delle sotto designate rendite 
allegando la perdita. del. corrispondenti: certificati. di - 
Iscrizione ebbero, ricorso . a gue Ammiuistratsn8 Si 
onde,. previe, le formalità Tinti ‘dalla’. Lésgo, loro 


Ret) ; 


5903" Parrocchiale di Ciazze (Tori) 


î° ‘sione 
B$83 Id. di St-Marcet (xosta] 
6077 fd. ‘d'Inverso Pinasca (Pinerolo). - 


5923*1a‘ di' verrone” Bela) Si 
«8608 ‘Comunità di' Torreberetti tonino) . 
‘7897 “Cappellania* porpetoà | institulta‘* dal’ (A 
È Paolo Francesco Aroneo di Genova! » 
4052 Chiesa parrocchiale. di:Sunta cucia inve hh 
——UuWwvrW(WwW(WYyzyT7m=T—=> 
: VAS ANAL 
delta, gli è per essa che i- ‘difetti-e i pregi altresi 
appariscono nella lord reafil: Se lu ci acconsenti | 
voglio farli stampare i tuoi lavori. 

«Non j pareva vero, quello cche a udivo» Essere 
stimate degne” della siampa le mie' cose; era un suc- 
cesìo maggiore di quello che avevo sperato. Di su- 
bito, come in un abbagliamiento, ini passò innanzi 
quella lucentissima immagine della gloria che avevo 
vagheggiato, che vagheggiavo tremando. nella. più 
riiraita solitudine delle mie fantasticaggioi., . > 

« Alfredo soggiunse, che aveva giusto sotto i or- 
chi un volume di sue poesie; che avrebbé a quello 
aggiunte le mie, e così introdottelo nel mondo let- 
terario solto il patrocinio del suo nome, già cono- 
sciuto’ e circondato di qualche ‘riguando.: Quesito 
essere il meglio: pel mio vantaggio ; sotto il° mio 
oscurissimo nome niun editore voler ‘certo acqui" 
stare il ‘manoscritto, niun: lettore comperare il libro, 
dove io mi decidessi ‘a stamparlo a ‘mio spese; - hi 

« Le sue ragioni mi persuasero. Credevo di aver” 
ottenuto assai più che non meritassi. Le mie poesie. 
comparvero poco dopo. nel volume pubblicato da” 
Alfredo sotto.il suo nomo: Nonostanté - ciò-- “ch'egli? 
mi avevà detto; i miei versi erano’ pubblicati tali'e' 
quali, senza puro il canîbiamento' d' una virgola.‘ o” 
li lessi colla superba gioia d'un. padio' ‘ché: bacia” Il > 
suo: primogenito : ma, la' sera ritiraudomi’ nella mia 3 
solitaria cameretta , sentìi-con maggiore I orgo-* 
glio come io fossi capabè d'assai pifi: ca 

(Continua) Virtonio Bensezio.” 


. Îe Letta. carmi) si) cas quel it: & 
gia rà: tempore “> È E 85. 
«asi, tà di cheasco omini ndo. 82,50. 


Pa 


germintoò; "IbnsentirebbergÀ f igaltiro. 
’pimarca’ per assicirare al ducati ‘di Holstein'e”Lanen- 
«bourge la loro autonomia tedesca e posizione costituzio-’ 
nale definitiva, ‘nel complesso della ni la, Tutti f 


‘za partiti ‘s5no d'accordo: a Copensghen:e nel. + regno per: 
Mr 


fa Giuseppe ‘minore, rappresentata da -° 
‘ Amenta Spadafora. vedova Rosa: fu.0t- 
;.. tarlo, nadia, e tutrice,: di; Ducafi “883 
- 10726: Drago Salvatore, Mariano - e. ri Ti 
. “"favAngelo ; v “Imindrl rappresentati da. , 


ca A Pron LENTI È 
+ Scrivono: al'Indpindnci Ltd dall'ajo, i 7 A, 
tubre: Hi SA AMIR 
Im una sola, tornata, a la. ‘discumioné! sull'allo= 
| ‘ eiziona, della seconda Camere. Coma già v'aveva seritto 
prima, nessuno era dispostò ad aprir” una lotta: ‘che non 
È Poteva aver, risultaménto ‘l'siseppe grado’ alla Giunta. 
di aver. ‘compiiato i in discorso” Inoffensivo, .il quale non 
d che una. ‘parafrasi di quello del. trono. Furono‘ pro-. 
‘maniiati è “Ginque discorsi sulle pratiche” col Giappone,, 
stalla ‘politita’ coloniale, pelle caino, aliasegizza to 
| g gal Consiglio di. Stato, 
«*ilallocuzione' d' ‘approvò: seria iodifcazione a'uni- 


nimità del suffragi; tranne-due.: Tutte le quistioni ‘po: ; 


tiche faronò rinviate’ alla discisssione del bilanbio.- 


}_Ly questione del'riscatto del' pedaggio ‘della Schelda:| -# 
* 10718 mesi‘non fecà un passi.’ Essà verrà protiabilmiente 
sciolta nella conferenza che’ pare doversi‘ bentosto riu- |: 


nire? Ia convenzione sulle presò. d'acqua della Mosa st 

trova In' ‘ condizione’ “$naloga:” sembrino: abbandonate, 
. almond, +per ora, le! pratiche: colla Francia ‘per la con- 
clozione di un, muovo trattato : di commereio; le ‘quali, 
erano già: * ben? ‘atvlato, | e'credo che dobbiamo” rinunclar, 

Lalla speranza’ ‘di’ ‘slsiccare’ LI ‘limborgo” “dalla Confedera 

zione germanica; i 
Tutte queste quistioni - è > molte altro verranno sollà* 
vato a proposito del bilancio, . . TODI 
“Il ministro della ‘marinaria’ presentò mn 
legge per reclamare all'esercizio! dei ‘1862 là-spesa'di' 

“ùn'milionie e‘ merzo di efiorini per la. costruzione dl 

legni'corizzati per là difuai delle Goster:. p BErpsaei 

+ La Giunta d'ivichiesta ha: pubblicato testò ila sua re-' 

> lizione! sugli‘ aifari dellà marloeria‘di .È un 
lavoro assal Interéssante e'non! ;Gontlene” ‘nieno? di ‘400: 
pàgine’ In'foglio,.* ih 
SI Tesi zoo Lol Loo e la regina madre Weimhs 
ali L'ALEMAGNA "107 

..i Beato, ss settembre. (dispaccio : inlesitico. ‘detrià 

: * dépendanca. belge): Stamane nella Camera. del rappre- 
sentanti il eignor: ds Bisniark. ba dato :lettura' di una: 
dichiarazione, di cui ecco.la sostanza: 
ne ‘.« Dopochè la Camera ha Figettate tutte le spese pro-- 

7 poste” pel 1868" Intorno. all ordinalnento "dell’esercito, 

- Hi governo’ deve ‘supporre ch'essa ' prenderà ‘ assoluti- 
ments fe, stesse risoluzioni pel 1863, E stoconio da sua 
banda Il'goyerno: mantiene le' proposte che sono stite” 
svolte! pel” 1862 dai” “suol organi," una “deliberazione im 
mediata .; sulla, ‘soluzione ulteriore: delle: quesifoni’ in 
contesa non ‘darebbe risultamenti utili; ma ‘ACcresce- 
Febbe considerabilinente le difcoltà, >’ 

“ ‘.Giosta‘quanto è'intervenuto ‘sinora, non. a possibile 
ua iiocordo senza la presentazione di una legge. Perciò, 
sscondo proposta’ del Consiglio dei’ministel, il re mi° 
Là anforizzato a'ritirare il bilancio del 1868: ‘* * 

AU principio | ‘di una nuova ‘ presentazione in' tempo 
utile” non vieno. punto” fcartato in.'tale guisa; ma il 
governo considera come un dovere: il non ‘lisclar’au? 
mentaré ancora gli ostacoli ‘a- un accordo. 

Il governo «presenterà nella prossima sessione il bi-- 
lancio del 1863, con un progetto di legge chè fissi le- 
galmente i‘ priùeipli essenziali del riordinamento e il 

‘ bilancio del 1861. » 

n signor Grabow ha dato. letturà ‘déll’antotizzazione 
reale concernente ll ritiro del bilancio del 1863; dopo 
di ‘ché il sig. Frese ha chlesto 11 ririvio della ‘dichiara-- 
sfoné- ministeriale alla Commnissioné' del ‘bilanoto, con 
domanda ‘di una ‘pronta relazione, 

«La Giunta at è riunita alle 11. 
cm: 8188» di Roon e Bismark hanno assistito alla tornata, 

“Interrogato sul punto di sapere sc li prosiima ses- 
alone si aprirebbe ‘ancora ir quest'anno, . Il signor di 
Blamark ha dichiarato che fl governo non avera ancora 


» 


TITTI de 


preso alcuna relativa risoluzione, e che considerava Il |- 
tempo che passerà sino alla nuova sessione come una |° 


specie di tregua durante la quale si cercherebbero i 
meszi di togliere il' conflitto. Ha soggiunto, la presen» 
tazione del bilancio nell'anno presente essere possibile, 
ma non il voto su questo bilane!o. . 

Ad una'questione relativa alla possibilità di modifi- 
care il bilancio del 1863 -per il'4 novembre il signor di 
‘Roon ha risposto che l’integgallo fra la metà di ottobre, . 
tempò probabile della chiusura della sessiond attualo, 
eil mese di novembre sarebbe lisufficiente per la pre- 
seatazione del bilanc!3 6 del progetto di leggé. 

Il sig: di Bismark ha ripetuto ché ìl governo; riti- 
rando il bilancio del 1863, cercava di ottenero la pace 
eun accordo. 


ANTÀ luogo domani a sera uns Nuova riuinidne della 
Giuata;:. " 


DANDIARNCA - 


Scrivono al Journal de Franefort da Copenaghen di 
settombre : 

Tutti { nostri giornali, si. può dira senza egcezione, 
continuano a combattere con costnenia vivacità le con- 

izioni imposto” riélla nota del 22 di agosto dalla Prus- 
sia ed'Austria, e coi mezzo dello quali le die grandi 


-'iéa perfettamente ia nostrà 


;91 l'colonna; Lé troppe'noni avevano! ifatto ‘altro che atira»- 


jrespingere"t: tali ‘eslgenza: Sinora” tion s'alzò alcuna. voce 
‘per, consigliar;ai goverbo'di .farf delle pratiche; sulle 


hast indicate ‘nella nota prussiani o nel memoruadura ; | 


quantunque meno acre nella forma e nelle nonni 
1° Esiste del parto oppio too a questo ‘riguardo 
fra futili, membri’ del Presente ministero, di.cyl nep- 


DI {pur uno! potrebbe; restar in ‘carlda se noti -#ffirorasze,i 
Jogià: ‘tdtti‘fanno in ogni clisse del regno, I decumenti, 
ri idiploniatici idel 22 di'agosto sin dalla loto pubblica= {” 


one: Stante tutto" questo ‘scalpore cui del resto giosti- 
e verso l'Alenisgna? 
non si ‘crejle che:1l governo si:possa risolver sì presto 
iaimandar “quélche' risposta ai gabinetti d! Vienna e Ber- 


“Ino sulle” ultime? loro’ ‘comunicazioni. Dovremo natu-' 


“ralmente ‘nella ‘nostra nostra risposta usare espressioni non. 


. meno. ferme e’ precise‘ ‘per * “combattere e respingere 
; argomenti ché nén potranno mai lesser ammessi in D3* 


nimarca; secondo: il dritto s-ecche-le due’ 
«grandi potenze tedesche'si travagliano di far valere noti 
solo in favore dé! ducati di Holsteln e Lanenbourgo,ma' 
‘altresì in favoîe ‘dello Sschieswigi Possismi' dandùe dire 
(esser più lontana'che' mai ‘Li' prospettiva di qualche ner: | fi 
ioordo » finale iniorno* al’ Tango nestro confiltto' costitu-; 
“zionale coll' Alemagna: >: yi i00 0 È sla ia Belga 

Dovendo aprirsi al &'del prio ‘ottobre’ ls sessione’ 
delle nostre Camere legialativo ; - {1 presidente del’ Con- 
siglio si propone di recarsi domani al castello. di | Gluoks,, 
‘bourg : ove risiede ora: re:Federico+ ÎÀ questa foca? 


baceyi 


sione sarà’ sottoposto ‘ali’ approvazione ‘sovrana, il di- 
scorso’ di ‘A “apertura deliberatò' nel Gonsiglio del ministri. 
E probabile che io' ‘questo , docamento solenne /l minl- 
stero farà: conoscere alla» rappresentanza nazionale la 


iiglitlo ‘nel: Constitutfonneì i al 4.0 ‘bisbre: ; sr 
Per mezzo della valigla . inglese *fellé? Antille e_ del 
«golfo ‘del. Messtcò riceviamo notizie’ di ‘Vera Cruz “del 
1.0 settembre. I-rascelli l'Eylau l'Impérial e Il Figistàre! 
erano' giunti 1” ‘29 agosto alla rails di Sacrificios; una- 
«pirté: delle: truppe era: “sbarcate ‘immediatamente ell 
‘diviani imatttiia’ ‘una ‘prima: colorinaÈ * composta: del 20 
‘tattagiidne’del”1/0 Zuavi, della; metà' della > cavalleria 
i{cacelatori. d'Africa), e del. treno eîdi Si'carri, ‘ergal. 
‘diretta? su * Orlzaba,: Un ‘distaccainento di: 80-marfnai 
“fucilieri” I degli ‘equipaggi’ ‘della squadra ersil” udite’alla 


versaro; "ls città dal molo alla ferrovia, 


» La seconda còlonna-composta | del rimanente delle 


sotto “I ‘comando. del Solanelo Brincourt ‘del’ 1.0: 
Zuavi:. ria 

È Lo Stato sanitario, delle” nuore” troppe è eccellente: 
‘non vi:fu: fra.le loro ‘filoj Pegli otto giorni’ ch'essè' 


ni ‘trovansi ‘a Vera cruz, un ‘s01 caso dI:feblre gialla : n 
i ‘vomito “và-pèrdendo:la sua fitenkits. : 


‘La; inondazioni prodotte .dalld vittàré poggio “nella 
valle: de la Soledad filo al limité ‘sénò it;notevoll che 


N ‘corriere di‘Oriziba non ha potuto arrivare x Vera: 


Gius prima’ della‘ partenza del' piroscafo, “Sf sa per altra | 


parto che lo: stato morale e sanitario del corpo di'spe-' 
‘dizione’ contiriua’ad ‘essere de' più ‘soddisfacenti. | 

+ L'Abondance, era partita da: »Verà Cruz per Brest Ù 19. 
agosto:.l’Amazone aveva abbandonata Ja rada di Sacri- 


ficios 11 20 | per iTolbaibi: Là: “Moselto ‘er giunta 19 


RRREOS 


pAgosto... - o) 

" Lo' stesso: ‘piroéciio> reca. 5 noia della Martinica: del 
10 settembre. La seconda ‘divisioi é dî Tegnf che réca- 
vasi. al Messico, non ' era peranco arrivata. Il transa- 
tlantico .frantese la Vera Cruz eri entrata in rada dal 
Fort-do-Francé ‘nel mattino del 3; settembre; aveva tra 
1 pasfeggeri gli ufficiali, sotto-ufficiali è caporali scelti 
‘dal minfatro” della® ‘marina pet bilire i quadri delle 
compaghie di volontari in' via: ‘di'forniazione alla Mar- 
‘tinica e alla Guadalupa, - Le 
. 1 6 settembre, “nel pomeriggi, hanno "lasciato il 
Fort-de-Frarce e sono’ partiti di consérva | ‘per vera Crus 
1 vascello ‘Il Turenne, con a bordo il generale. Forey, 
comandante in capo la ‘spedizione del: Messico, il ge- 
nerale di cavalleria de Mirando!, gli’ stati ‘miggiori di 
questi due. ufficiali generali, è‘il 20 battaglione di cac- 
ciatori, il trasporto l'Yorne, che portava lo squadrone 
dell’80'ussari, uha' còmipàgnia del treno d'altiglieria e 
cavalli è muli di questa truppa, e finalmente la corvetta 
ll Chaptal ,- che ha pèr: - passeggiero ‘i colonnello de 
Mancel. 

La divisione Nizalne: not” ‘erà aspettata alla Martinica 
prima della fine del mese. Non'rimanevano più alla 
rada che i legnî dolla stazione : Ibcale l’Amaranthe e 
Îl Tartare.” i. È 

i 


FATTI' DI VERSI 


FAUNO DI BROÙZO DEL ‘nenià sl rÒRINO, —in que 
sti giorni Il Museo di Torino ha fatto: un acquisto che 
ogni amatore dell’arte antica vedrà con piacere. È que- 
sto un frammento di bronzo ossidito; che rappresenta 
‘un'bracclo. L'arte squisita ‘che Partistà antico ha di- 
mostrato perfino nella finézza cop cui sono- condotle 
le unghie dei cinque diti, lo rendono’ modello df ‘tale 
genere. Ma ciò che ne aumenta Îl valore'si è cho fu 
un membro di un,Fauno dél nos Muséo, tanto più 
che fl Fauno; capo lavoro dell’artd di fondere i bronzi, 
è ‘unico in tutta l'Europa. ‘Fu ritovato già da alcuni 
anni negli scavi doll'antica Indusitia' presso quel bòrgo 
Situato sulla ripa destra del Po a etto ‘miglia circa da 


Casalé che” sichiama Monteu. Ma non ro per quale 


Sventifa tro” membri del corpo if:darono dispersi nel 


non Possedeva che 
duo” bracéia e di 


* Questò certalnante he atritnuiv di siglto: il valore. 
Se non che una. felice sorte; pare (che presieda al de- 
stinò del Fauno, 6 voglia è come unfiside novella ricom- 
porre fe membra dell'antico Osiri, lacerate dal mal- 


poteaze tedesche , come mandatario della Genfedera- | vagio Tifone. Ul braccio destro che è piegato nel go- 


È .roglifici, la quale riproduce la forniola generale scontro | 
pei defunti ' Nella! groppa ‘poi (ciò che lo |- 


“truppé;' ‘ dovevasi * mettere'in ‘marcia al 1.0 settembre, gettati 


badi 


colla di: “alto é'vines eosi}una: ‘difficolta: ‘deli'inte? del fondere; } gesiezoai suoi discendenti,‘ 6 coll'ingegno €* colla. mano? 


scopertò presso un venditore ‘dl cose “aitithe’ dal dotto:| si adoperò per istrappiro l'italia “allignominioso giogo 
1Mloistro d'Inghilterra iudson; a fu donato non, & lungo: dello straniero. E. non-ha:gran: tempo :. puliti 


depo:.. z 
di Non son pochi ‘giorni che M ‘feno? Cicli a 
vera percorse le sale del Museo” di’Torino con ecchio 
di valente artista; p'ara'accorto del valore di tale mo- 
numento, e delle mancanze le quali ne diminuirano . il 
pregio. Una duona” ventura fecò sì Che ègli:| ‘Mde presso 
na altro raccoglitore d'oggotti antiéhi questo frammento 
di bronzo ricoperto di ossido, Non vi è dubbio che ca-- 
duto,in una situazione molto diversa dal, fisto,. preseata 
‘perelò' unaî superfilcie assai ossidita/ bert dissomigiiante. 


fiala Jucidesza della pelle del fusto o.dell'altro | braccio. 


‘questo avrebbe potuto’ far nascere: ? qualche ‘ dubbio 
intorno l'identità del braccio. Ma la medesima arte 
Meola ‘quale ‘s0n0 condotti‘ enirambt%'1l't00 atteggia- 
“mento di unbraccio sinistro:rivelto al dissopra del 


‘capg:che compie: la. pora dells. statua ,' tolgono ogni 


dubbio. Ma ciò che maggiormente. ce ne ‘assicura è. 
l'addentellatò del frammento che perfettamente risponde, 
a quello del tronco! Finalmente ùn ultimo argomento 
‘ricaviamo da ciò che ci proviene” "tagli loenel rodeci 
“dell'aitica Tadustria: - 


ma Mostrd,: casto del im presto piérla? della” 


gioielleria antica e delle gemme, Indicandone una dop- | 
pia' fasi; ‘A ‘ciò si ‘aggiunge ché ‘egli*rimette pure al 
“Noseo un grosso scarabeo ‘funerario che aumenta la 
‘serle degli bggetti egizi. “LO scarabeo è di pasta; ma 
nella parte piana ha una lunga iscrizione di: Tal: 
le 


preghiera | 

rénde più" stogolare) ha intagliati, icuni simboli. 

3 0fa perl aggiuota' di' quésto; novello Spiembro * s 
Fiunò; (saldato. le dua. ‘braccia: col tronco del. fasìo 


‘verrà ad ‘ntquistare un molto, maggior: valore. i NE 


Sal tatto el'ssrà dato di immitare' ‘1ì merito dell’antico. 
artista nel disegrio ‘e nel-mpvimiéato, SI vedrà 1 ''De- 
mons. col ginocchio destro puntellato. sul siolo, ed 1° 
sinistro piegato In atto di sostgnerai:* Il'destro. braccio: 
volto al basso; e Diezato come ‘per aggiungere forza}: 
chè tiene’ 11° ‘resto del litio’, ed fl sinistro incurvato 6 
stretto al disopra del capo in atteggiamento di sommo 
sforzo. Così, apparirà. meglio. la bellezza ‘dal’ 


— disegno. 
| del volto fil” “quale è sommi difficoltà nell'arte “del ‘fon 


dere), ‘dl’ quella labbra aperte; déllé rughe, de! capelli 
qua e 1A alla rinfusa come Blmbolo di, forte di- 
Sperazione , e, dell’ardita-curvattira delle pupille. 56° 
“pare morto questo Fauno ès0l0 ‘perchè /gli*mancanò i 
lomi. Ma'è a supporre, e questo doveva renderto molto 
‘più vivace, che il viloto delle palpebre fosse *antica- 
nente riempluto da due gemme | preziose che pèrfetta- 
«{ mente imitavano lo scintillare’ degli occhi. Ma nella pri--| 
ma scoperta le gemme aridatotiò 8 smarrite come le mer 
bra. se non ‘thé ‘Speriamo ‘che ‘un fortunato “avveni: |- 


“mento od ‘alcune ‘ assentiate ricerche «nelle ‘ vicinanze, si va sa 


’aeil'antica” Industria tidoneranno tn giorno (at Museo” 
la gamba della quale difetta.’ Così ricompostà il”monu-, 
mento sarà ‘tale da dimostrare: il merito ‘al'qualé erà’ 


3 meri * ; Id; 


pubblicati del versi di quel uegnanimo principe, da 
culi tppare quanto fossa profondo I i suo amope per FI- 
‘talia’ e che male non s'appooesse | nia] «dedicare a lub I 
Suo! versi un poeta come Falvio Testi; Ual 1} 4 
PELL'EGRINAZIONI E-PASSEGGIATE Avrvniaza! «fiele > 
l’anno 186f e guida nella valle di Susa e - Bardonnéche al 
traforo delle alpi di G. F'Barufil <:.}A. A 
È testò uscito dalla tipografia Favale questo volumetto | 


PERS vi 


ghe l’autore dedica alle persone:benevola e gentili le. È 


quali gli furono generose di loro speciale simpatia nelja © 
tristissima pene; dell'incendio scoppiato In Torino, — 
in via di Pp.:- mali GIUeS 

il sommario che leggesi tn fronte dill'operetta 3 uni! 
idea della ivarletà 7e* molteplicità: delle cosa Ivi’ accedi: 
nato, — Da Torino:a Bardonnéché Episodi. = Trofora, 


delle alpi — Progetti * giganteschi = Qulm,->- Susa — Gi=; 
Notellaî 


necra — Losanna -—: Congresso: di- naturalisti — 
Parigi — Giardino d’acclimazione: —: ; Ritotno ' 
seggiata nei dintorni ‘di. Torino — Orbassano — 


— Santuario di Trana— Acquicoltura — Reano — Rivalla= : Foe 


‘= Farria —. Rivarolo .—. Pont — Agli — Belmonte >>. 


vie 


L arcigica' Casiabtino ha 4 dichiarato “chela isià! 
binbvilenza verso d | Polacchi continua malgrado 
- l'attentato. Sie 


° Parigi 2° ‘ottobrà 3 

ou A Nottsie di; borsa. erori 
Fondi Fiancosi. S'00.=- 70 85. 

+ td, id... . 4 1[2.00 —.97.05...... 

" tolivalfanu. Inglesi 8:00 — 99 78%. cio. 

Fondi Pitmontesi 1849 5010 — T1-65;È -. 

Prestito ‘italfato 186f Boe roi euri: 


todi 


I daost" x 


Id pre ferrate Vittorio o Eisanuele - ri 
MOT RENOIR | Lombandò-Venéta;: Hiro Bag. 
Idi-- {id,. ‘Romane Boa e N } Teo 3 
col ” Lisirinche è 1 LIE 
IPER: TI a 


+ L'altro je” la” conte d'Assisie. di Lucera'condannib* 
init? ‘Frascolle, vescovo ‘di Foggia; “a ‘due ‘annidi 


palita l'arte! del bronzi pressò. gli antichi e potrà. de-:| carcere e h 4500'lire di multa ; 11” l'eanonioò “’Ciulli 


‘gmatteità esserti invidiato dagli stranieri. 


miglfa in occasione del fausto matrimonio della Prin- 

cipessa Maria Pia' merita una speciale menzione il Serto 
di documenti attenanti alle Reali Case di Seroia e di Bra- 
ganza. Esso è opera, del ‘nigaor Francesco Cambiagi, 
direttore e proprietario della «Stamperia Reale di Fi 


ad un anno di carcere7e 1500 lire di molta. Ambiz 
‘ +: Prof Piercamillo Orcurti dirett. del Musso. | que' erano ‘prevenuti 


silubiicalione. < rr gi omaggi fatti alla Reale Fa- | visti dall’att. >268 del codice penale. ;: ,: 


tt l'imputazione di reati pre- 
HPosi ig 
_— rTr————__—_————"*s x 
° seg 7 PI nd nf ta 
n CAMERA: D'AGRIOOLTURA LI DI CONMERO18 

- DI TORINO; ., 


si ottobre 1968 mai ‘Fondi subb. 


renze e continuatore di quello stabilimento : tipografico Consolidato’ 3 COR 13 ‘ag ing. n 20 717 ld 20? 


che, cominciato. nella capitale della Toscana sotto Co-. 
simo-L'e diretto dal celebre?Torrentirio,* passò: poscia 
nel Sermartelli © quindi‘nélla, famiglia ‘del’ Cambiagi,- 

discesi dai patrizi di Genova di quel ‘nome. E- tra | pa- 
renti dell’attuale proprietàriò vediamò il cardfnalò Orsi, 
celelire ‘storico; e' il capitano Gioachino, autore ‘ ‘puro’ 
d una lodata storla ‘della Sardegna e della: Corsica. 

- Ventidue sono i documenti riguardanti la Casa di 
Savoia 0 1l più antico di essi {30 settembre 23340) sons, 
cerne Almone, che s’interpose perch sl facesse la pace. 


tra Îll ré di'Francia Filippo e "Odoardé “d'Inghilterra. ‘Ta Î; 


parecchi del docunienti che seguono trovansi curiosa 


ps°81 Sbrè;! 172780.) Po * 30° "Qbro:: é 
* G.idella m. An e. 73,85. Ta Ta avast 
- corso -legale 72 20, in lig. +72 40 40 3040 
pi81 3bre, 72 50 35 pi 80 gbra + 
rendite.” 0.) della matt 1a? 3: Cali 13 
"5 410 30 30. Corso legale 2 Ù 
‘Fondi’ ‘privati. © 
Canali Cavdur, ©. a nà 
"° G.id. m. in'cs 315 BIG te : 
assi Diapaeeio, ‘oficiale, — io evi 
gsonsa DI NAPOLI —:2. ‘otiobre 1862.: 


ge 


notizie sulla condizione del Piemonte nel secoli scorsi. Gonsolidati B; ‘noi aperta n 15, chiusa “è misE +; 


E con Interesse ‘sì leggerà specialifiento il manifesto del ‘14. 3 per did, aperta’ a 40 ‘50, chiusa a 42° 


Re di Sardegna con cui pubblica net 1733 lé- guerra: 


contro l'Austria, fa l'’essme di questi {mportaniti docoÈ| i 


menti meriterebbe un accaratà analisi, anzichè un solo 
breve 'cerino; come’ quello che qui nof possiamo dare.” 
I documenti relativi alla storia del Portogallo “sono 
48 e vanno. dal secolo XV al AVIU. —. 
Seguono alcuné note deitato con accuratezza e con 


tenenti' altresì ‘preziose notizie, fra. cul si leggerà non | rallo, caseri 
senza interesso utia sommaria relazione del Governo € |. avrà l'on 
delle forze del. Duca di Savofa: sullo’scorcìo! del 's6> | miiitari, 


colo XVI, In cul fra le altre coso sono i nomi del con- 


sala pz 


PO Or O. Favale gereaté. 


e eri 
AVVISO i 


si 


‘n Lia re car,. ai ‘commissario di leva è vali “ 
stato traslocato a-Grosseto in Toscahg;% 
$ di spedire ai signori prefetti, co nandanti 
Immissari di leva, sindaci delle comùnità od - 
altri signorj.le copie chiesta ‘0 ché gli saranno chiéite, — 


siglieri di‘ Stàto, degli ufficiali di corte, medici, gover-' can Budni postal di L/2 50 ‘per 'caduna copl; della LL 


natori delle Fortezze ed ufficiali dell'esercito. E 
‘Abbiamo detto .inoritare” una speciala'm medzioe N la-: 
vorò del signor: Cambiagì ‘ e ciò sì per la materia onde. 


è composto'Îl sù suo libro è si: per la bellezza ‘tipogra-' |” 


fica, per cul’ cesso può gareggiare con quanto di meglio. 
si è fatto anche-all'esterò” Fu ' felicé l'idea di dare in° 
questa’ decasione? alla luce dei documenti ò ‘Inediti af- 
fato ‘6 divenutiritissimi c relativi allo dinastie che 


“sfamnipatà eva Guida per agevélare. Ja cogulzione"è ècomi”* 
pilazione deife operazioni princip TR dell leve ver 


“sbETTACOLI DÒ ne 


Stapuonanò: niposo. ; SE 


bando testè sì’ felicomente stretto nuori vincoli di smi.{ VITTORIO EMANUELE. Riposo. 
cizia ed alleanza. Dell’edizione, come cosa di lusso , si NAZIONALE. Riposo. 


trassero s018 tentò esemplari, mà per vantaggio degli 
studi stbrici è “desidérabile che in più, modesta forma 
‘vengatio’ quel! ‘documenti messi a disposizione degli a- 
matori delle patria memorie, ‘Ed ‘oltré 1 docamiènt! vor- 
remmo pur veder tosto riprodottò 16 belle ottave ‘per 
Ja prima volta pubblicate di Fulvio Testi che, come sa 


«ognuno; noî era meno ardente patriota che valente. |-.: rpocita.:. 


verseggiatore, e dedicava i suoi versi così caldi di sen- 
timenti patrii al ‘grande Carlo Emaguele 1 ghe, come i 


i 


ROSSINI. {cre $). La dramm. Comp. Capella e Guin- 

sont: ‘eci Una famiglia. di colli torti. : 

GRANO (ote 8). La dramm, Comp. Beliotti-Bon re 
< cita: Le toscienze elastiche, a ‘ 5 

ALFIERI” { ire $ 119) La dramm. compi “ione e Preda 

quattro pretendenti. 

SAN MARTÎNIANO, (ore 7 1;2). si rappresenta ‘colle 
marionette: ballo La baltuglia di S. Martino. . 


| S Giorgio Conavese — Pi. di Rene fa 7 Torti 001, RS 


. 


Napoli; 2 ottobre. "; si 


CELLA 
#°. 


st a 


GAZZETTA UFFICIALE DEL REGNO D'ITALIA — N:-234 — - Forino; Venerdì 3.-Ottobrè. 1862 


NERI 2; ii date 


1 seitan o > 

_ i FALLIMENTO 

di Gio, Battista Ferrero, già commiîsionatio 
-În Torino, via Oporto, n. BÀ, e di Gio 
vanni Olmo, già né; de vino în so- 
cietà col detto F. » fn via S. Dommi- 
co,rum. 5. . 


SI avvisano li creditori det falliti pro- 
Genti di rimettere frà venti giorni all! sigg. 
'rancesco Toraeei .,6 Teresio Calleri domi- 
Him In Torino, ombotto Sebastiano 
domnielliatò fn Candiolo, sindaci : definitivi, 
od alla segreteria del tribunale di commer- 
cio di .Torizo, 1 loro titoli. e nota,di credito 
carta bollata, @, di comparire Sr 
nalmente, oppure rappresentati 
matidatario, alla presenza del signor giudice 
commissario Enricd Martinolo, alli 10 di 
ottobre, prosmimo,alle: ore 9-di mattina, în 
una sala dello stesso fribunale, pella verifi- 
cazione def crediti a ni della ‘legge. 
° tforinò, i 18 7.brè 1862. dr 


Avv, Hassarila sost. ségr. 


“PREFETTURA 
DELLA PROVINCIA DEE 
DI PORTO MAURIZIO 


AVVISO D'ASTA 
pel giorno 41 ottobre 1862 
no di 


ileseridosi presentato in tempo utile flri- 
tasso del ventesimo al prezro del delibera- 
mento seguito fl diecinove corr. settembre, 
IL pubblica è avvertito che nel giorno ka 
bato, dia p. v. ottobre alle ore 

del “mattino si procederà fi questa Pigi 
Prefettura = pubblicò fat iros der io di 
to della somministranza del -pane ai di- 
tenuti @ guardiani nelle carceri giudiziarie 

e stazioni di ambi | circondari di Porto 
Maurizio e Sin Remo, non che de] peni- 
ténziario di Oneglia, sul prezzo di centesimi 
venti e millesimi settecentodieci, così ridotto 


Torino — Tip. G. FAVALE e Comp. © presso i principali- librai 
NUOVO - 


VOCABOLARIO 


LATINO-ITALIANO E ITALIANO LATINO 


COMPILATO ÀD USO DELLE SCUOLE 
DA ,, 
LUIGI DELLA NOCE e FEDERICO 1 TORRE 
Du grossi volumi in-412° 
Il secondo è diviso iti due parti. 
(4,000 pagihe-in minutò cdrittere.) 
7 A Prezzo L. i, 75.. 

SI vendono pure legati in pica tela; prezzo L. da 75 


SUBASTAZIONE VOLONTARIA. pih 


ti dribuazie del circondario di unco ai 
l'istanza della‘signora Luigia Falco moglie 
di Gioanni Cambiano, residente :in: Cuneo, 
quale erede beneficiata della. propria madre 
Clara Massa già vedova Falco, @ poscia mo- 
Rife Granetti, con’ decreto 20 agosto ultimo 
scorso autorissò là' vendita’ volontaria al 
pubblici incanti degli, stabili caduti nell'e< 
redità di detta Clara itogsa,. sequalatenti - fa 
una casa in Cando,, sezione Sture,: Oh 
clente le dud contrade -di” faragiio e del. 
Tessitori; sotto ji numero di' retto di 897, ed 
In un chisbotto rito sul terri 
Dea sezione San' Benigno, regione 

Roero, col nn. di maspa 6095, ‘nt, "600 
6098, 6099 e 6100, della comi Roia A di 
perficie di ett. é, are 33, cent. 88, ali [he 
zo quanto alla eri dll La 8623; e a al 
chiabotto di.L.,.1 ica ed le altro” 
cesdizioni sbpgrcat dal relativo bando ve=- 
nale fn data «mese, @ fissò - per 
detto intanto l'udienza delli 29 ottobre pros 
simo ventuto; ore 1î antimeridiane, la una 


pal prarsnnazo rami 00 entesimo, i _ SUBASTAZIONE. ., . ...|delle:sue solite, SI orsi Price . 
Ò Adige vip TI All’udierisa del tribthàle del circondirio | Cuneo, ll ii Settembre 1862. dr 
ieri de pro d lipaiiera LL ISTITUTO- CONVI 0 CANDELLERO, ii del Lio porno prossimo , ore FRESE: +4 Fabre pros, _ 
anne pa anque voglia attetidere reparatoria alle IRE. Accademie ,. Collegi. militari antimeridiane, a Vi CLI call cast 
all'impresa suindicata di presentarsi a questo P vi acinatra 0 i i ADI Baci 
fio nell’ndicato giorno ed ora i cul sarà €d alla I. Scuola di marina , in Torino gag] gelate a Vrgen “SURASTAZIONE, | 


Aladfeniza delli 29 ottotirà prosstinio veln-” 
triro;. ore.11 di. mattina,  panti. il ol 


Venne traslocato in via Saluzzo, n. 33, in più vasto locale, fon due cortili; e tuttò chitso 


orata definitivamente in un solo incanto 
esclusivamente per l’Istitato. — N. B. I corsi incomincieranio ali principio di novembre. 


dellberata ‘speciale infra softosdritto, contro li 
all'estinzione di candela vergine a favore 4 È i ei 


bero Angela, qual tutrice dei .minori di let 


dell'ultimo e miglior olforento , setto los: == | fili Pietro, franoéeco,, Gipseppe, v{korla, | di aircondario di Canes, avrà Inoga la vàn 

qu apo tr ie it | 2. SITUAZIONE... [tegom A Pt en | dt bl n li 
, istesso uffizio , , i L moglie di’ Giusepp o ente ® | sistenti fai tà è tI 

Sa er aac al’ agita DITA csmurò DELLA CASSA DEL COMMERCIO È DELL'INDUSTRIA Verras, l'incanto di alennt -ntabil.ald sul | divi a du6 lot li primo pri 


territorio di Verolengo, "pone Lalciavacca, 
consistenti in un corpo , tab rica Telo 
terrènò di quautitativo ira cent. 

co tiumeri di mappa -216; 2Î7 è 258, ed 
in una a campo nella stessa‘ regione, 


cent 5, ed.i1,2 di are De) 133, -sull? 
ferta_del. primo lotto di.Ì. cosa © del se» 
condo lotto di‘L' L'3L js o 
Tale vendita _promobisa ‘în tie ali ; 
dalls cappella della Beatà Vergine del” Bite 


L'impresa avrà prine!plo al 1 deniatd (:] 
terminerà al 81 alcembre 1868, 

. i sccorrenti.dovranno prima dell'a 
tara dell’incanto far constare,.della. Tore 


CREDITO MOBILIARE 
Torino, li 30 Settendri 1862. 


i i save di ere 7, cent. 62, numero di mappa 59, 
Sepegtare la sm di e 5000 dl man lc; Atbvo ice, EuaI ta alato i priztò iL "jpo ode dale | MIO i atm Glbacgia siano i em 
n effetti pubblici dello Stato. Cassa. . . . . . L. 661,251 SÎ |Capifalo . . . < . . L.10,000,000 »|l'instante, ed fl delfberainérit seguirà: a fa. | 10 0 e; presida dell'Amminietrazione, di 
î ti della sormminist deli Portafoglio . . . . . » 4,510,622 22 È Sconti + » 359,718 89} vore del. miglior offerente, ed ai patti e | {Es opsle Fappreséntatà, dal sottoscritta, 
saperne in conformità mura dine Riesconto . . +. +. « + 35,283 01 Benefizi diversi ed interest condizioni di cui nel bando venala,del; 18 ‘procoritore; darte viogo"' coniro” ll'Stefano 
capitoli nn, mese prima della scadenza di Interessi, s. conti sorrenti è . 91,715 48 [ . se. titoli na 77,288 Ss | cettembre 1862, auteiiticd Marazio segreta- | Teresa, 10 @ nipote.: Gendolo;:: resident” 


rio sostitulio, 


» patru 
Spese di 1° stabilimento » 118,804 12 | Dividendia pagarsi . + » 186,996 07 il primo, a Villanova di Mondovì, ls raconda; 
» 


cadun trimestre ed eguali ad brc terzo de) 
id. di ammiziistrazione » 57,326 88 | Conti correnti .. ... si 7,446,778 93 A, È 
valore della provvista fuita nel frimestre | pondi pubblici © valori in Saldo profitti e perdite del colonta preo. cip. {ti reg doro PR ADO LUTEE 
dl SÌ dichiara che sì osserveranno nell’ap- LA er Saldo azioni ‘ » ius cu 100 > E Riesconto del portafoglio . Fi 1I, mai an s SUBASTAZIONE, ; Fonera dll” condizioni: inierté ‘net 
palto le formalità prescritte dal vigenti re-} Smblli di proprietà.» » » $,947,799 78 | Greditori alversi © cò 250 ae | «sAll'adienza del tribunale. del cirséridario bio nol ea: pan so e preso * 
Rolamenti ed istruzioni 7 rovembre 1860 e | pebitori diversi è corrispom- denti all'estero . «+ . » 19,230,736 60 | di Torino.delli 8 fera yentaro nò- peer tribunale sallodato. 
8 novembre 1861. . denti all’estero . . . 18,603,782 76 | Capita}i fn sospeso. . » 2,560,609 52 male avrà luogo, pat sentenza $ ‘è. ca tibi dae ‘ie 
Porto Maurizio °0 settembre 1862. Battello a vapore + . +. » 206,000 » |Perditeeventuall . . . # ‘9,0025035 46 | di detto tribunate del 22 ‘estò scorso, deo, agata Tad 40.8 
eril Segretario capo |Speso diverso . » . «+ n. 33,266 33 | Fondo di riserra . + : » ‘123,926 42 | l'incalito I: sftoramon dri ‘a n.3, Samiio, Luelano pi, Ge, 
G, R. CICALA segr. msn o ‘ l'tustanza della città di Chieri, ordinata l'e- i AL 
pus pa Totale. LA 83, 050, 259 89 |. Totale LL 35,050,259 89 | spropriazione, forzata pera A subasta, | 5. Oni desto) sia 


contro li Domenico, Giuseppe & Ferdinando 
fratelli Dursndo ed Antonio Badato: palin 
terzo . possessore, residenti li tre primi in 
Chieri e l’ultimo in Torino, , con “sentenza 
E tribunale ‘del circohdario del 
e 1 
L’incanto verrà al sul pressi dadini 
stante città di Chier utterti, gloè dî L 3 ri 
1 Recta L. 167. pet, pi. La 1612 pel 


i SITUAZIONE 
DELLA CASSA GENERALE . 


Genova, li 30 Settembre 1862. 
Attivo. Passivo 


‘on atto del giorno .d’o, h EER 
notaio poîtoscri:to, st deliberò al, signor, 
Luigi: Parens .ETnfradescritta cass' pe 
1500, che sul prezzo di L.:1200 dl Tata 
all’incanto; Ad'instanza , del ; VEROE AAA 
21} AI. Morpili sindaco; della falla Paganone;.Il 
termine per fare, l'aumento del sesto sl detto, - 
prezzo; scade con'tutto ll 13 Prossimo. Ca 
tebre. 


Libreria BRIGOLA a San Carlo in Milano 


AGIENE E FISIOLOGIA 
DEL MATRIMONIO 


ossin 


STORIA NAT. RALE E MEDICA 


Cassa. . . +... IL 1,248,56838 tI di 6 pel de di L..1886 6} .. Cssa- posta ‘a Giavenoj-bo Superiore, 
DELLO STATO CONIUGALE | |Portatoglio. » e» w I810360 di /Sebati ; ;:l;; vino sito 16 condizioni di cut nd felaivo bando | demerito, ia mappa svn del bamero 
E DELLA IGIENÉ SPECIALE DEI CONIUGI | Riesconto pagato . . . Est) 48 | Ben ppi ail “nai si veriale del 5 corrente mese, visibile nell'uf- | 497, sez. E, 
. nelle diverse loro fasi, e del neonato {Interessi s. conti correitf » 899,785 79 Dividendi a pag. Pu dépos tuo. ‘378 ticio del proo, capo fanocenzi Rie Che “via i — Gn, ta) settembre i iséa” ; 


Siampatori, n 


Descrisione dagli stabili & subastarsi. situati ; 
nella città di read Pin , 


sliò di ai ps tr” lé intiche 
Fa del Giutdo e dì Aréoe di nh: are 
, cent. 19, pari a tav: 28, 


CI » 36,449 35 
Speso di 1° stabilimento» SOMMO 38 | Conti correnti; "ue e "8 18,68) 180 HA 
Azionisti per saldo asioni » 3,200,000 »| Saldo profitti e perdite del 
Debliori diveraj,,. . . > 3,309,267 19 Risscrotorez pico, » 1,068 92 
Fondi pubblicl'e valori fa- “ | Riescontò del portafoglio » . 40,603 50 
dustriali — s 5.561,69 08 | Creditori diversi . . . » 755,952 58 

Aden 2 2)» 545,409 66|Efeitia pagare . . . » 1941 7i 
Corrispo SALITE z Dividendi dell LA ri MS 


per cura del dott. FERDINANDO TONINI 
Medico Provinciale emerito 
Vice: Presidente dell'Accademia Fisio-Hedico- 
Statistica, membro di varie Società, ecc. 
Su con figure | Intercalate-nel testo. 


La 5 BRE È Lili 


i presso ; ; azioni . . »- 3,500 00 cesto efroondario, fatto al. lotti 2, 11,16; 
Riso, ne ie pesi Sri 2 td. arretrati >» ° 9110 O 8,887 50 | Due porzioni di grata Antarna; 6 26,: 27,, ed..aumento. di se sto 3 


fatto di dal signor, Giovanni , Gavallisi. al lotti 
10 e 12, e dal signor Damiano ‘Desflati 

lotto quarto def beni già di spettanza» di’ 
Sluseppe Antonio Stoppani, situati nell’a-' 
bitato e territorio, di, Fara,  descrilii mi], 
‘bando tre lugliò scorso, @. componenti 
detti lotti, consistenti in’ una casà citlie, 


Fondo di riserva. . . s 912,176 35 lotto, poste tra la porta di Albena a 


del Gialdo di Chieri, formanti un a 


2 vol. in-18, di circa 400 pagine caduno 
: di are £, cent. 85 


: Prezzo ito Li 8; a 
È pubblicato il primo volume, fl econdo 
vedrà la luce alla metà di ottobre corr. 
A chi rimette un vaglia postale di fr. 6 


21,336,161 33 | . 0. Le 91,856,46£ 82 
sioviMENtO DÈL PORTAFOGLIO 


Lotto 8, 
Geupo già. prato, Agla regione del Pan- 
Dal 1 al 30 Settembre 


tini, di are 87, cent. ? 


a) libraio suddetto, avanti: la pubblicazione ; Car. È Lotto &. i..,> | vigne; prat, arstorit- ed‘in duo case rustie 

del 2 volume, saranno spediti franco per | ENTRATA . 48 ; x 1. Corpo di cascina, nella < Gerbo, de i enovamenta podi ‘alissato 

presto sarà | Iotaribimente pera ha Effetti scontati dal rifetti r Jencontail «i composta; dé prg cla cir per .l’udieoza del giorno, sa ventaro ottobre: 
ncassa DI A , LI 

1° al 30 settembre N. 746 L.5,326,678 70 | 30 settembre N° 805 £> 8,741,259 88 aro [001 cent 68 A Quali Dini afepismante dcosrii pei noe: 


ld, anteriormente» 1550» 9,332,813.23 rd: snterformente 31018 È RA 959,005 97 


—_—— ——-—- ce 


deliberati sotto la stretta ossorvanza delle 


Lia Campo e prato simulterienti, nella 
reg: condizioni colà specificate; 


cielo: Preda are 198, cen- 


Società 


DELLE STRADE FERRATE Ra N. 2296 L, 18,709,691 98 ERRO — N 3118 1 13,690,265 85 | iare 8. Novara, Il 29 settembfo,1868. ‘ 
Ausiri i Riraziohra ufo; aper Sertoi RRivarolt. > 
della V 1,810,569 #1 înjo, nella regione delle nie detto rio sost. Riv 
dl Saida 0° dall Italia ezio | giugiopp. N. 9581 6,791 soia dé tafoglio al 30 detto N 1134 1136 », 7,810,900 21 dell'inchiuda; di so) 89, centi 82. 
Petto _ Totalé DI , $a6 36 L > 31,500, 535 06 - Totale MET L L. 21 ,500,835 08 | © Torino, f3 settembre 1862 » GITAZIONE 


Rambaud! sost. Richetti p. c. 


VENDITA AI PUBBLICI INCANTLI, 


All'udienza delli 31 ottolire prossimo ren 
turo, gre.il di mettina, nanti Il tribunale 
di circondario di Cuneo, avrà luogo la ven- 
dita per pubblic! incanti di varii beni sta- 
bill siti nel territorio di Borgo San Dal 
mazzo, Roccavione; Valdieri 6 Sambucco; 
quale vendita è promossa in via di suba- 
sta volontaria dal causidito. e notato coll. 
Cristoforo Fornaseri residente In Cuneo, rap- 
presebitato dal procuratoro soticsoritto . 
quale curatore dell'eredità giaconte di Glo- 
seppe Maria Trocelli, apertasi in -Borgo Sap 
Dalmazzo. 


AVVISO AGLI AZIONISTI 


ll Consiglio d’Amministraziona ha l'onore 
di a conoscenza dei signori Azioni- 


L'usciere Ghiotti addetto al tribunalé del 
otrcondario di Pinerolo, con ‘atto 30 cor- 
rente settembre, suli'’instanza delli Maria: 
Teresa Fautrero vedova di Giuseppe Ruffi- 
natto e Domenicb Picco, questi qual tutore 
della figliuolanzi minore di detto Giuseppa 
Ruffinaito da Cumiana; assegnò Îl'Giovanti 
e Francesco fratelli Fassetta ‘di Domenico, 
di domicliic, residenza .e. dimora ignoti, .a 
comparire jo via sommaria semplice fra 
ciorni 10 prossimi, npanti quel tribunale, al- 
l'oggetto .di assistere al giudicio di divisione’ 
ivi vortente tra gli instanti eredi «di Gio- 
vanni Bettista Ruffinatto € gli eredi di Giu 
seppe Ruflinatto suddetto. , NE 


Pinerolo, 30 settembre 1862. 


Venilatore da Élice 


PRIY: LEGIATO; AL. 30 
Pé? levare 1l famo al camini, è l'atiapù- 
trefatta-dai cessi, Ospedali, . Teatri, ecc. 
Presso MINA CARLO, Nena; Jazz San 


Ai Padri di | di Famiglia 


1 Preti delli aîtkilcrio ‘continuano é di- 
in Finélmatina ul Collezio Tecnico, 
in cul ricevono a mbdica pensione Xgiova- 
netti df civile condizione dai 6 ai 13 anni, 
e si propongona . Qiasirairi nellé lingue 
Iraltavaz Francese éd Inglese, nella Storia e 
Geografia, nell’Aritmetica, Algebra e Geo- 
metria, nella. tenuta det libri e nel dise- 
gno. — Per il programma dirigersi al Su- 
perlore dei R. Collegio GHIGLIERI in Fi- 
nalmarina. 


sti, che a datare dal.1 novembre p. v. è 
. fatto ud api d! 50 franchiossia due lire 
sterline sulle azioni. 

IT prinio ‘stacco (coupon) delle azioni per 
l'anno 1863, ‘ché fu' fissato dal Consiglio di 
Amministrazione a 20 franchi, sarà dedotto 
*eome acconto sul versamento. ' 

1 signori Azionisti ‘che effettuassero ll 
versamento dopo il 15 tti dovranno 
stri al Piega: interessi in 

one del 5 per cento co ia decorrenza 


ptt 


Carlo, Torino. 


"= 8t—==s=—'—rTe TT TTT 
GITAZIONE PER PUBBLICI PROCLAMI 


Nella causa vertenta avanti fl tribunilé 
del circondario d’Asti fra la confraternita 
di Montegrosso soito fi titolo della SS. An- 
nunziata, rappresentata dal priore Stefano 


1 novembre. Curti di detto luogo, e Îl signori canonico Tale ‘vendita che doveva aver luogo li9 Vi Facta sp. c. 
I versamenti Cost essero effettuati: AI Padri di Famiglia Macra vena pc» vicario gua di scorso fegiio, dl rose gent der IRA 3 P 
uests diooce “sacordote Giuse) Pa- Atori, e l'incanto, Z: sul #2 è ira N 
Xiendrela 09 ERGE; : —— rusza, parroco di Montegrosso, sono vr lodato curatore, venne ‘ riaperto su di un ESTRATTO DI BANDO VENALE. 


a Vienne, Trieste e Venezia in moneta au- 
striaca secondo IL corso legale di Londra 
nel giorio del versamento, 

à Parigi,. Milano, Bologna, Ginevra e Fran- 
cofortesut Heno in franchi. 

Lo cissò autorizzate a ricevere 1 versa. 
menti sono : 

a Vienna, la Banca di credito, 

a Parigi i sigg. fratelli Rothschild, 

a LOnArA i sigg. N. M. de Rothechild e 

, N 

a Bologna, sizuori R. Rizzoli e G. 

a Trieste, 1 sigg. Morpurgo € Parente, 

a' Milano, sig. G. F. Brot, 

a Venezia, 1 sigg. Jacob Levi e figli, 


a Prenoslatte sul Meno, i sigg. A. de Roths- 
child e figli, 


a Aiaetra, I s'gg. Lombard Oller e Gom- 


ad intervenire, ad Iinstanza, della prim: 
via ordinaria © nel termine di giorbi 
tutti gli inidividut di-Monfegrosso f quali yf 
esecuzicne*deì decreta 12 aprile passato. 
del prefato signor vicario 4 furono ascritti 
qual confratelli alla compagnia o confrater- 
gita predetta onde si dichiarino nulle le lore 
nomine non che quelle del priore e satto 
priore fatte in esecuzione del decreto stesso, 
in conseguenza si abbiano a mantenere ef 
anche reintegrare la confraternita e tutti 
gli individui che la .cpmponevano prima, 
nel possesso di procedere alle ciezioni nei 
maetodf e forme per:io addietto praticati, 
non che di tuwi i diritti e prerogative ante. 
riori, con obbligo al nuovi priore e sotte 
priore di dare il conto dell'amminisiràzione 
a penà del caricamento estimatorio. 

Questa c!tazione teli aotorizzata con decreto 
del tribunale d'Asti 90; settembre 1862. 

Asti, 28 settembre pis 

Cecs' sost. Sismonio 


ti 


prezzo minore a caduno delli infra speci- 
ficati lotti, dietro appositi decreti del tri- 
bunale stesso, ed Jo .seguito alla perizia 
giuratà del Eabutetra commesso Vincenzo 
Mflano. 

La suddetta vendita di beni stabili è di‘ 
visa in sci distipu lotti, di cui li tre primi 
dei beni s:tuati in Borgo San Dalmazzo, € 
consistenti in corpo di casa, prio, gravere 
e campi; it quarto del ben! situati in Roe- 
cavione, e cunsistenti In caseggi rustici, ed 
urti; il quinto dei beni siti in Valdieri, € 
consistenii in un corpo di casa; ed fl sesto 
del beni sit! in Sambucco, e consistenti fb 
ina piccola pezza campo; eseeondo le con 
lizioni ed /l prezzo a cadun iotto offerto, 
sì e come sta scritto nei relativo bande 
serale delli 29 scorso mese di agosto, visi- 
hile nello studio del sottoscritto, e presso 
«fia segréterfa del tribunate sulfodato. 
Cuneo, Il f2 settembre 1852. 


Csimillo Luciano p. c. 


Sull'instanza del sîynor Giovanni Giaccnì3 
Long, residente a San Giovanni di Luserna 
avanti il tribpno'e di questo circondario ed - 
all’acienza delli novembre prossimo ven- 
turo, ad un'ora pomeridiana ti procederà 
all’inesnto e successi ro deliberamento a 
pregiudicio di Bartoloteo Malan fu Darto-. 
lomeo, residente in Pinerolo, d'una casa, , 
campo, prato, ripa e gerbido; di are 92,, 
8, în territorio d’Angrogna, regione Roced 
Martin, alli num. di mappa 17h 172, 173° 
178, 175, 184 e 188, 

L'incanto avrà luogo fn un sol lotto sul 
prezzo di L. 195, e sotto l'osservanza delle 
condizioni del bando venale 22 settembre 
sadzute, autentico Glauda. , 

Pinerolo, 30 settembre 1862. 


< Lamarchia caus, capo. 


a 


Essendo terminata la convenzione della 
società Vassia-Candellero, Il professora Carlo 
Luigi Vassia, che. da 19 anni attende ad 
istralre giovani per la carriera militare, 
la aperto da sè col primb ottobre un nuo 
vo convitto com scuola preparatoria alla R. 
Aillitare Accademia di Torino, e a tuttii 
Collegi Militari dello Stato. — Via della 
MNeridiana,-n. 19, ‘piano primo. 


AVVISO 


CASCINA da vendete, sita ir j territorio 
‘di Saluzzo, vicina all'abitato, del quantita- 
tivo di ett. 18, 50 circa, con ampio fabbri- 
safo civile e rustico, composta di prati per 
ott. 9 circa, e di campi ed alteno. Il tutto 
‘prigabile. 

Far capo dal procuratore capo in Saluzzo, 
signor Giacomo Rosano. 


ttt 


Ride So settembre 1802, 


Torino — Tip. G. Favale e Comp. . 
iatale ta » RAG CTR è - Ds è nano da de 


